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NOUVELLES

Marchandises!

38 Balles de cotons jaune.
10 Caisses de cotons blanc.

3 Caisses d’indiennes foncées.
7 Caisses d'étoffj à robas.

HItYSON 
GlUHin 

«fe CIE. 
118,15!), 152,154, rue Sparks

a vendre

■ ■•îi Deux maisons, nneà t ois logo- 
UUmments située sur la rue Bolton, et 
l'autre eu face du quai de la Reine, connue 
sous le nom de Peerless Hôtel. Pour plus 
amples Informations s’adresser à T. Belle- 

re, No. 520 rue Busses, Ottawa. |

Ed. O’Leary,
No. 514, RUE SUSSEX.

L'assortiment le meilleur, le miem choili 
et à plus bas prisé Ottawa, do Hsrdes 
faites et articles de toilette pour messieurs. 
Pour l'ôléganca et le Bai dans les habille
ments on est prié de j iger par une visite.

RESTAURANT ItSDAS
Carré du Marché By

oi nun Yomr.

française
Vins,

Cuisine
Champagne délicieux.

Cigars qualité Extra. 
Les repas sont servis à toutes heure, de

puis 7 lire. a. m. à 11 hrs. p. m.
m ère classe est auün Oui:sioier de 

restauranr
MIDAS O.lLLIEN,

Propriétaire.
*21 12 87—1m.

(JPfc
toitures de Place de 1ère Classe
Communication téléphonique en tout temps. 

No.206, rue St. PATICK, OTTAWA.
GUSTAVE HK'ARl».

COMMENT FAIRE LSAGE DE
L’Eau Minérale de St Leon.

Comme purgatif, pre 
q 'm d’un à trois bo s cha

avant déjeut.er. Un ou 
deux verres aux repas 
agiront trèa-effioac* me.it 

tre la dyspepsie, 
enez cette Kau. qui 

est un des 
actifs altérants, buvei-en 
tous les jours ; un verre 
toutes les deux ou trois 

pour affections 
chroniques, pur.Uera vo-

(Jomme régulateur na- 
tvrel, l’Eau de 8t.-Lêon 
s'adapte» tout s les cons- 
litutions. Prenez-en as-

1 cp° rspepsie. 
tte Kau, qui 
meilleurs ré

res,

9 sez pour qu
Æ omine lég-.r purga
9 jpT- Cette Kau est en vi

chez tous les principaux 
pharmaciens et épiciers, à Vingt cts le gal
lon, en gros et un détail, par la

Compagnie Eau 8t-Leon

y
tàf.

So. 5341 Rue Sussex, Ottawa.
la dyspep.ie 

gestion, buvez l’Eau apéa chaque repas, 
et pour la constipation prene$-là avant dé-

S®-N.B.—Pour ou l'inrli-

RESUME TELEGRAPHIQUE

Pour les Fêtes Aux Hoteliers et
Defal'leüft de L'queurs ci général

(Dépêches de celte après midi)
Id* Tu ru ni* et I* Kimeâe

Vienne, 31 —Il est rumeur que la 
Turquie a demandé au gouverne
ment Russe des explications au sujet 
du mouvement des troupes sur la 
frontière.

Couteaux,
Fourchettes,

Cuillères,
Couteaux à dépecer,

J K VKftlINl
dr, Biscuit*. Débouché à 

caisse a oct. (pintes et tlacone).

KuypcrenJ oct., caises rouges, 
t blanches (importation directe)

Gin de De Préparai Mi
Vienne, 31—Le commissariat de 

Bessarabia a revu ordre de préparer 
provisions pour une armée de 
000 hommes.

« onaell Militaire
Vienne, 31—Le comte Beiecxvich, 

ministre de la guerre en Hongrie, 
est arrivé ici pour assister à un nou
veau conseil militaire.

Onteaalr*
St Peter s bourg, 31—On célébrera 

ici, le 30 du mois de Mai prochain, 
le deuxième centenaire de la créa- 
t on de la marine russe.30 mai est 
l'anniversaire de la naissance de 
Pierre le Grand.

Cabarets,
Patins,

Qin de Keys, en misses rouges et vertes. 

Brandy de Hennessey, en caisses (pintes). 

Whiskey irlandais de Burk's 

Whiskey 6coss.vs de Stewart.

Rhum de la Jamaïque.

Rye de » alker (1883) en cai ses et en detail 

Rye, Proof cl

200,

Traîneaux, 
Tobogga s.

Argenteries de toutes sortes 
en Grts < ten Détail

013.0525
i de Vio 
Wort’s

Cigares
Fv il agent pour les "Upper X"

K a maga.iin : ‘JJ y Regants" et "Peg Tops'
11 u *ew et Porter

La plus célèbre de Bass, Dows et McCarthy. 
Carlings Malting À Brewing Vo. 
Toronto Brewing A Malting Co.

Bowie A Bates,
r.OHN OASKY,

de Gooderham A

If, (i. LWBRDURB,
Tn voyage

8oflat 31—Le prince Ferdinand a 
entrepris une tournée A travers la 
Bulgarie.

69 & 75 RUE WILLIAM

4 K il liberté
Berlin, 31— Le gendarme prus

sien fait prisonnier par des soldats 
russes sur la frontière, a été mis en 
liberté.

S ERHEPÛTS \4* 291 et 296, RI’K IULI10US1B.
*

Do JDouan.3* BUILiTIN DU JOUR*% M. G'mlotou*
Londres, 31—M. Gladstone a loué 

une maison dans le centre de la 
ville, pour le temps de la prochaine 
session du parlement

Londres, 31—Le navire anglais 
“Galgite," do G.ilcuta, en route 
pour NewsYôrk, a brûlé en mer.

St Paul, 31.—Nous avons un vé. 
niable dégel ici. Il fait un letnps 
doux et très h -au dans le Montana, 
le Dakota et le Minnesota.

Illwiiuir.'k cl o TmrelitI■

Londres, 31.—Le prince de Bt - 
mardi a refusé de recevoir Lord 
Randolph Churchill, prétextant 
qu'il était trop occupé.

Eu |irl*on

Londres, 31.—Le magistrat qui a 
condamné le révérend pôro McFad
den à trois mois de prison, doit 
laisser au juge devant qui lit cause 
va venir en appel, de décider quel 
Irrailemenl recevra le révérend pète 
en prison.

P/ A»
7'fo i‘ivjse neat tu Baron de Post

La commission du travail a re
pris ses travaux hier, à Kingston.

Le juge Boss a renvoyé hier la 
demande de M. Purcell, à l'effet de 
remettre jusqu’après la décision de 
la cour Su pi èitte, le procès pour 
corruption personnelle dans l’élec
tion de Glengarry. M. P.ircell de 
va se piésenter en cour, à Cornwall 
le 4 février et renouveler sa deman

C. NEVILLE
EPICI3H

So. 118 Rue Rideau, Ottawa.
Impo-tc .lire -.tentent ses 

Entrepôts de ('accise 
Ottawa, 19 Nov. 1887—lm

1 et liqueurs 
Bes?ercr.

rim pur

W. O. Nie 14 A Y,
/ U PORTA TE Vil DR

Vins, Liqueurs, Cigares el fahac»,
AUSSI PnorailSTAIRE 1)E

Les funérailles de Mgr Racine, 
d cédé samedi, amont lieu jeudi A 
Chicoutimi.

1,500 invilalinns ont été lancées 
pour le grand hal qui sera donné à 
Québec, le 8 février, par le lieute
nant gouverneur Anger.

Un chinois, nommé Ah Fat, 
trouvé coupab'e de meut tre aux 
dernière» assises criminelles, a été 
p ndu liter à Victoria,Cnlomh.e an 
glaise.

M W Owens, M. P. P., d’Ar- 
genteuil, Québec, vient d'acheter 
55,000 acres de la seigneurie Papi
neau, A Montebello. I/»s termes de 
la vente sont 155,000, dont $5,000 
comptant, et $10,000 par an.

On parle de M. R. Doudle, ex dé- 
mité de Pictou, A la législature de 
Manitoba, comme le prochain séna
teur du Nord-Ouest.

Le rapport annuel du chemin de 
fer Pacifique Canadien donne les 
cil i lires suivants pour l'année 1887 : 
r< celtes brutes, $11,606,412,80 ; dé
penses, $8,102,204.64 ; soit une re- 
c tte nette de $3,504,118,16.

L’Hotel Richelieu,
Agent poirl» Commmats de Bois,

446 - 448 - 450, RUE SUSSEX.
Londres, 31—l<e steamer “P. 

Palland," parti de Rot'erdam le 14 
couiant^pour New York, est retour
né à Plymouth après avoir subi de 
graves avaries en mer.

le* Italiens
Rome, 31—On annonce officielle

ment de Massouah que les Italiens 
occuperont Soati demain, et que le 
général Han Marzano transportera 

quartiers généraux A cet endroit.
■4*1* n*A Ion

Londres, 31—Henry Joseph Gill 
représentant de la ville de Limerick 
au parlement anglais a donné avis 
de son intention de résigner son

Dans voire propre Intérêt
AI'IM D’AVOIR UK

BONS BARGAINS.
-------ALLIEZ AU-------

NO. 512. RUE SUSSEX-

CHAUSSURES
De toutes descriptions à d»*s prix A portée 

de toutes les bourses.
VENEZ UNI! VENEZ TOUS I

Patrick FarrelL

Aux Amateursm Il y a ?n, aujourd'hui, une élec
tion pour la législature provinciale 
dans le comte de 1) indas, en rem
placement du Dr Chamberlain, dont 
l’élection a éié annulée, et il v en 
aura une aulre, demain, dans Nor- 
thumberland-Ksi, en remplacement 
du Dr Willoughby.

Il n'est 
détectives 
reatt, s'instruira à Aylmer, comme 
on l’a annoncé.

Traglqae

Wallace, Me. 31—On vient d'être 
témoin d’une terrible tragédie. Il y 
a eu une rencontre entre un jeûné 
homme nommé Hlakely, chassé de 
la maison de sa fiancée, et le père et 
le frère de coite dernière. Hlakely a 
été tué. Le père et le ills sont arrê
tés et la jeune fille est devenue 
folle.

Du Sport
pût le plus considéra- 

feu, ammunitions, appareils de 
les de SPORT île toutes sortes, 

catalogue illustré et la liste

Noua tenons 
ble d'armes à f< 
pèche et artic 

Voyez notre

IIlNrON AIMVING,
Importateurs.

334 Rue ‘Wellington.

pat vrai que le procès des 
Fahey, Naegeie et Bu-

AVI5 DE DISSOLUTION KTATS-l'NIN

Le nombre de» émigrés aux 
Flats Unis pour 1887 est de 509,281, 
sans compter le Mexique et le Cana-

Avis est donné quo la société, qui existait 
ci-devant entre II. H PIGEON, de la cité 
d'Ottawa, et ARTHUR ALPHONSE LAU- 
%/>N. du mémo lieu, sous le nom de H. H. 
PIGEON A GIE., est dissoute depuis le 
vingtième jour de Janvier courant, le temps 
llxé pour cette société éiar.t expiré.

Ottawa, 21 Janvier, 1888.

da.
il est fortement rumeur qu'un 

troisième cardinal s ra nomme aux 
Etats Unis On désign •, paraît-il, 
dans les cercles bien informés, Mgr 
Will ams, archevêque de Boston, 
comin j devant être ce futur prince 
de l'Eglise.

ETOFFES A ROBESH. H. PIGEON.
La grande variété et le choix illimité qae 

nom offrons en cette ligne ne «aurait être 
surpassée. Nous avons attentivement vu 
à nous procurer tout ce qui eit nouveau eu

Témoin
F. 11. Ch TtYSLBIt.

ETBAXUEK fait
Le Dr Mackenzie qui s'est de

D’étoffes a Kobesnouveau rendu à Sin Remo p 
examiner l’état du prince imperial 
d'Allemagne, a décidé que l’opéra- 
lion préméditée ne serait pas néces 
•aire. J>* prince est, parait-il, en 
bonne voie de guérison

COLLEGE MILITAIRE ROYAL
DO CANADA

KINGSTON, ONT.
et H est impossible de concevoir rien de plus 
complet. II est superflu d’ajouter que le» 
prix sont des pim avantageux. 81 vous dé
sirez épargner de l'argent, ne manquez pas 
de venir nom faire une visite à benne 
heure et vous procurez ce qu'il y a de 
mieux à votre ebolx dans tous les dépar 
te men U d'après nos prix les pim réduite.

Le Collège Militaire Royal e»t établi dans 
le but de donner une éducation comulèie 
dans toutes lee branches des tactique i Mil 
iaires, for ific.tions, manœuvres, corps de 
génie et toutes connaissances scientifiques 
générales nécessaires pour acquérir le véri
table art militaire et pour former des 
ciers pour le commandement et l’état-

(a) De plus, le coure 
de manière à procurer i 
tique et approfondie sur tou 
estent! Iles de la haute éduc

Le reichstag Allemand a ren
voyé A un comité spécial le projet 
de loi anti socialiste.

W. O'Brien est parti d’Irlande 
pour faire un voyage dans le sud de 
l’Europe.

Les récents scan laies à propos des 
décorations, à Paris sont la cause 
que 230 Ch ivaliers de la Légion 
d’Hoimeur dont les droits étaient 
douteux viennent d’être privés de 
leurs titrjr.

Le Révd père McFadden, de Du
blin, accusé d'avoir organisé des 
assemblée» séditieuses a été con
damné à trois mois de prison.

Les dépêche» de St Petersbourg 
mandent que les universités, fer
mées à cause des troubles parmis 
les étudiants, feront ouvertes le 7 
février.

Les journaux français annoncent 
que la division navale de Smyrne 
procédera incessantnit. ^Beyrouth 
pour protéger les suje,- français 
contre une révolte de mabométans.

ofl -

N* craignez pas de nous accorder votre en
tière confiance et vous vous convaincrez que 
l'on peut épargner de l'argent non-ee»le- 
ment dam un seul département seals que 
c'est général dans chaque branche, dam 1s 
plus large acception du mot.

N. B.—La merveille du jour. Nos

i d’éiudes 
une con

est organisé 
Usance pra-

cation m
(b) Le Cours de Génie Civil est complet 

et parfait dan» toutes les branches.
I,(c) Le cours obligatoire d'arpentage est 
le meme que celui requis par les arpenteurs 
des terres Fédérales; le cours volontaire d’aiw 
pentage est celui suivi par les arpenteurs 
topographiques du gouvernement Fed 

Les examens pour l’immatriculation 
lien en juin de chaque an 
data doivent dépaster quin

par les arpenteurs 
ernement Fédéral.

ndi-
dats doivent dépasser quinze am et être an- 

i dix-nuit ans le premier janvier

La durée du cours du Collège est de qua
tre années.

Quatre commissions à l'Armée Régulière 
impériale sont accordées auz gradués an
nuellement.

Pension et instruction, $100 pour chaque 
terme, eonsistsmten dix mois de pension.

Pon

GANTS DE KID
De 45 cents, à quatre boutons, des couleurs 

les pim nouvelle».
née. Lee ca

dei
»ui MAGASIN A 80S MARCHE

L'établissement*par excellence pour la con
fection de Bobee.

Dupuis A Nolia
Poor autres informations, s'adresser à 

l’Adjndant-Géoéral de la Milice, Ottawa. 
Ottawa, 19 Not. 1887tj^lZ .

linft Ottawa, 19 Nov. 1887—,1a

.
..

Si la décision de la cour d’appel 
de Montréal est maintenue, le reve
nu annuel de cette cité en sera aug
menté, dit-on, d’une centaine de 
mille piastres.

La question qui reste à éclaircir, 
est de savoir si les établissements, 
que nous venons de nommer, sont 
simplement exempts des taxes 
municipales, qui pèsent sur toute 
une ville, et s’ils doivent payer les 
taxes spéciales, dont sont frappées 
leurs localités respectives, sons for
me de répartitions pour égoûts, etc

quelque compen 
rs ou de la dite c 

fer ; cette chambre 
uvemement devrait or- 

sur les elites accusa- 
par un juge de la cour du banc de la 
ou par un comité de celle chambre *’

son, et d'avoir reçu 
des dits entrepreneu 
gaœ de chemin de 
d'opinion que le go 
donner une enquête

pa-
estroNi'fc kh 1879

Prix de i'abonn ’ment
EDITION QUOTIDIENNE

Un an, pour la ville.......................
“ en dehors de la ville..........

EDITION HEBDOMADAIRE

LES COMPTES PUBLICS

Les comptes publics pour l’exerci
ce finissant le 30 juin dernier, vien
nent d’être distribués.

Les recettes totales du compte du 
revenu consolidé se montent à 835,- 
754,993.25 et les dépenses totales du 
même compte à $35,658,161.10. Ce 
qui donne un surplus de $96,832,15.

Les deux exercices précédents se 
sont soldés par des déficits considé
rables par suite des frais encourus 
pour la repression de la rebellion de 
Riel. Le déficit de 1835 fut de 
$2,240,058 et celui de 1886 de $5,834, 
571,87.

On voit qu’il n’a pas fallu beau
coup de temps pour rétablir l’équili
bre, et même reprendre le dessu?, 
si l’on en juge par le surplus que 
nous venons de mentionner.

...............................$1.00

i payable «l’avauce.
nccs etc. etc

Invariable
Tontes lettres, corresponds 

etc. doivent être adressées à

OSCAR McDONELL
Ottawa O ht.

BUREAUX ET ATELIERS
118 rue SI Patrice i

414 et 416 rne NazMi.

MÉCONTENTEMENT DE “L’E- 
TENDARD”

Nous avons déjà parlé d’un rap
port sensé fait par les médecins visi
teurs de l’asi'e St Jean de Dieu, et 
qui a provoqué une réponse de la 
révérende Sœur Supérieure de cette 
institution.

“ L’Etendard " a relevé ce rapport 
en prenant faite! cause pour l’asile, 
et en dirigeant spécialement ses 
coups contre l’un des médecins, le 
Dr Devlin. Mais il blâme aussi le 
gouvernement-Mercier d’avoir nom 
mé co médecin à la fonction qu’il 
«•emplit actuellement à l’asile en 
question.

Jusqu’à quel point ce mécontente
ment est-il sérieux, nous pourrions 
le dire sans beaucoup nous tromper, 
en nous appuyant sur les antécé
dents du confrère. On sait qu’il 
entend la comédie à merveille, et 
que c’est encore de la comédie qu’il 
joue dans ce moment-ci au sujet de 
l’asile St Jean de Dieu, puisqu’il ne 
continuent pas moins il’appuyer 1* 
ministère-Mercler.

“L’Etendard" manifeste un autre 
mécontentement au sujet du con
seil législatif de Québec. Parlant 
d* s nomination* à faire pour cette 
chambre, il dit que M. Mercier n’a 
pas été très-heureux depuis quel
que temps dans le choix de s;s con
seillers. Cela vent dire que M. 
Merc.er a nommé trop de rouges, 
et pas assez de castors.

Mais n’allons pas croire que ‘TE- 
tendard" va rompre une lance avec 

aM. Mercier pour tout cela.

LE CANADA
Ottawa. 31 Janv. 1888

C’est demain qu'a lieu l'élection de Car- 
leton. Le nombre total des électeurs ins
crits pour celte élection est de 4,196,

Sir John Macdonald, les honorables MM. 
White, Chapleau, Gostigan ont signifié 
leur intention d’assister au banquet offert 
à Sir A. P. Caron, à Québec.

Il a fallu quatre minutes seulement, le 
21 du courant, pour l'envoi d’une dépêche 
de Vancouver, dans la Colombie Anglais», 
au "Pall Mall Gazette", de Londres, el en 
recevoir la réponse.

Sir Richard Cartwright a été réélu pré
sident du club réformiste de Toronto en at
tendant, probablement, que les grits le 
choisissent en remplac ment de l’honorable 
M. Laurier comme chef do l'oiqwsition à 
Ottawa.

Il s'est form i à New-York une comp - 
gniide iafllnerie de sucre d’un nouveau 
geme. Le nouveau procédé aurait pour 
moyen d'aition l’électricité, et convertirait 
en deux heures une tonne de sucre brvt en 

blanc. Le coût de co raffinage sn 
monterait à 80 centins par tonne.

L'industrie des tissus de coton en Cana
da emploie chaque ann^e ( 0,000 balles de 
coton d'une valeur totale d’à peu près 
$3,030.000, fait mouvoir environ 530 mille 
fuseaux et donne de l’ouvrage à neuf mille 
ouvriers. Le capital total île cette indus
trie en Canada est évalué à 8 millions.

Le " Globe ” vient d’avoir une distrac
tion, qui lui fait rendre justice au Canada 
en contredisant "ses déclarations antérieu
res. Il dit :

" Mais il y a encore de In vie dans cette 
jeune terre, il y en a bsaucoup. Ajoutez 
pas foi aux chiffras qui montrent que le 
Canada a rétrograié au lieu d’avancer. 
Examinez la statisriqiie des Etats de la 
Nouvelle Angleterre et vous découvrirez 
qu’ils n'ont pas augmenté bien rapidement 
en population depuis pluriaurs années."

LES INSTITUTIONS EXEMPTES 
DE LA TAXE MUNICIPALE

Un jugement très important vient 
d’être rendu par la cour d’Appel, à 
Montréal,et il établit un précédent 
sur la question de taxer les maisons 
d éducation, de charité et les institu 
lions religieuses pour des fins muni
cipales.

La poursuivante élait la corpora
tion de Montréal, et le défendeur le 
Séminaire de St Sulpice. La cité 
de Montréal réclamait de ce dernier 
une certaine somme pour sa contri 
bution à un égoût passant devant sa 
propriété. Le séminaire s’opposait 
à cette réeclamation, en disant que 
sa propriété était possédée comme 
ma son d’éducation et exempte de

En première instance le séminai
re a obtenu gain de cause de la cour 
présidée par le juge Loranger ; mais 
la cour d’Appel a renversé la déci 
sion de ce dernier pour les raisons 
suivantes :

La loi exempte de toutes taxis 
municipales les maisons d’éduca
tion, de charité, ies églises et autres 
i istitutions religieuses ; mais cette 
exemption ne concerne que les coti
sations municipa’es ordinaires et 
annuelles. Or, il faut faire une dis 
linction entre ces cotisations et les 
répartitions faites pour améliora
tions jocales,telles qu’élargissement, 
ou ouverture des rues, ou dî places 
publiques, la construction d’égoûls, 
trottoirs etc. Ces répartitions ns 
sont pas des taxes danr le vrai sens 
du mot, mais une part du coût que 
chacun doit payer,suivant l’avantage 
que son immeuble en retire; ou au
trement dit, c s réparations sont la 
quote-part qu’ont à payer les pro
priétaires d’une localité plus ou 
moins restreinte, selon l'étendue du 
bénéfice, et en proportion de la plus- 
value donnée à leurs immeubles.

Elles ont doue un câraclère parti
culier, spécial,^tandis que Its taxes 
municipales ordinaires et annuelles 
out un caractère général ; elles sont 
une redevance à laquelle tous les 
membres d’une corporation contri
buent pour l’avantage du public en 
général.

C’est sur cette distinction que la 
cour a renversé la décision du juge 
Loranger.

Le juge Church a prononcé le 
jugement d’appel, el il y a eu un 
dissentiment,celui du juge Baby,qui 
s'est prononcé pour le séminaire.

M. Geoffrion, avocat, de ce der
nier, a donné avis d’appel au cjn- 
seil privé.

La corporation de Montréal atta
che une grande importance à cette 
cause, qui est un “lest case.” Si elle 
l'emporte définitivement, les mai
sons d’éducation, les églises, 
les presbytères, les maisons 
de charité et autres établisse
ments désignés comme exempts des 
taxes municipales, seront désormais 
tenus de contribuer pour leur quo
te part à l’exécution des améliora
tions locales, qui les intéressent en 
augmentant la valeur de leurs im 
meubles.

Auparavant, cette quote-p-rt éta.t

MIRACLE !

Les libéraux ne sont pas appelés 
“les purs" pour rien. Ils sont si purs 
qu’ils opèrent des miracles dans les 
élection?. A leur voix les morts 
sortent de leurs tombeaux pour al
ler voler.

Ce fait surnaturel est rapporté 
comme suit par un M. II. Brossard, 
témoin entendu dans la contestation 
de l’élection de Laprairie. Voici ce 
que ce témoin à déclaré sous ser-

II parait que l’on n'a pas en ;ore a’an- 
donné les deux projets, l'un de construire 
ua chemin de fer pour transporter les na
vires à travers l’isthme, qui sê, are,1a Baie 
de Fundy du Golfe Si Fauront, l'autre do 

canal il travers cet isthme.creuser un
Mais il y s des doutes sur la praticabilité 
de ces deux projets- Pour ce qui regarde 
le canal, on dit que c’est le courant dos 
marées, qui sers le principal obstac'e.

"J'ai fait une liste des morts etdisab- 
ts et je crois l'avoir donnée à M. J. O. 

Holland, avocat. Je crois que c'est M. 
Holland qui ma l'avait lemandée. Le Dr 
J. D. J. B o isard. J. O. Pe.land, a ocat, 
ont travaillé avec moi à préparer ces listes- 
la. Nous on avons préparé deux. La pre
mière, nous l’avons laissée de côté. Je ne 
me rappelle pas avoir parlé de ces listes-là 
à M. Préfonlaine Je ns me rappelle pas 
qu'il ait été question de savoir dans quel 
but on les préparait

Q. —Dans quel 
préparées ces list

Le t mom répon 
talion, qu’il civil que c'était pour faire vo
ler les morts et les absents.

Q —A-t-il été question de faire voter ces 
personnes ?

R. —Je crois qu'il
ne me rappelle pas que M. Préfontaine 
m'en ait par é. Il en a été question enlre 
moi et M. Pelland. Il m’a dit que c’était 
pour faire voter les morts et Jes aosents.”

C'est comma cela que “les purs" 
du parti libéial s’y prennent pour 
ramener sur la scène du monde po 
litique les électeurs d’outre tombe.

Une dépêche de Springfield, Mass, rap
porte que M. L. O. David, député de Mont
réal-Est à la législature de Québec, qui 
était à Sprinfleld avec les clubs de raquettes 
de Montrée*, a fait un discours en faveur 
-de l’annexion du Canada aux Et ils-Unis. 
Xa dépêche ajoute que M. L. O. David a 
exprimé l’espoir qu’un jour le* deux pays 
-seraient unis et il donna à son auditoire 
des moyens pritiques d'obtenir ce résu'tat- 
C’en cela, les rouges se déboutonnent à 
l'étranger.

but, pensez-vous, étaient 

avec beaucoup d’hési-
esî

en a été question. Je

On lit ilans "Le Manitoba" du 2G jan
vier

Il s’est produit un incident! la chambre, 
vendredi dernier : le greffier de la chambre 
annonça non Son Honneur le lieutenant- 
gouverneur sanctionnait l’acte amendant 
l’acte électoral "au nom -lu gouverneur- 
général", et au nom de Sa àlajes:é, comme 
il a toujours été d'usage par le passé, c’est 
une innovation qui a causé une certaine 
surprise et contre laquelle MM.LaRivière 
et Leacock ont protesté.

Le même journal publie ce qui suit :
A la téaoce d’aujourd'hui, après quel

ques affaires de routine, il a été adopté un 
ajournement jusqu’au 1er mars prochain, 
afin de permettre aux ministres de se faire 
réélire.

Tous les employés surnumérair s ont été 
renvoyés de la chambre, et, à la reprise 
des séances, il est probable que de nouvel
les nominations seront faites.

“LE CANADA FRANÇAIS.”

Tel est le titre d’une revue pu
bliée sous la direction d’un comité 
de professeurs de l’Université Laval, 
et dont nous veaons de recevoir la 
première livraison—janvier 1888.

Elle sort des pressés de M. L. J. 
Demers et frère, de Québec, et Vexé • 
cuMon typographique ne lai»se rien 
à désirer.

“Le Canada Français" s’occupe 
de religion, philosophie, histoire, 
beaux arid, sciences et lettres. Il 
parait chaque mois par livraison 
d’une cinquantaine de pages. Les 
collaborateurs qui figurent sur la 
première livraison sont l’honorable 
juge Routhier, Mgr M G Méthot, 
l’abbé A H Gosselin, Mti. Ernest 
Marceau, P de Foville, P S S Tho
mas Chapais, l’abbé II R Cisgrain, 
l’abbé J C K Lafl imme, Nap Legen
dre, l’honorable P J O Ch

Cette nouvelle revue apparait dans 
les meilleures conditions de succès 
possibles, et c’est certainement une 
des plus importantes entreprises 
liltéraliresqui aient jusqu’à présent 
vu le jour en Canada.

L’élection des ministres, à Manitoba, est 
fi .ée au 1er février.

Voici le texte de la motion proposée par 
l’ex-premier ministre de Manitoba, l’hono
rable M. Norquay, secondée par l’honora
ble M. LaRivière, en vue de se justifier des 
accusations portées contre eux :

auveau.

"Attendu que certaines accusations ont à la charge des aulre s propriétaire s 
de la local,lé en su» de ce qu',1.lègues, lorsq 

couronne, d’ été en collusi 
et Holt, entrepreneurs 
de Winnipeg à la tBaie

avaient à supporter eu x mêmes,pour 
leurs immeubles.du che 

d'Hvd
couronne, devoir 
MM. Mann et Ho 
min de far ■

I

LE CANADA
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ID.

irant profondément, je 
tant. Tout est désola
it res sont heureux et 
nrir...et je vis ! 
t, il faut bien l’avouer, 
rons tous qu’il est des 
►oir, le cœur tout entier 
venir.

îoucher et se? derniers 
arguerite assise en ce 

Elle est toujours 
Elle parait pensive et 
touront ses yeux nous 
ambre et de ses nuits, 
3 désespoir, 
profonde, on entendit 
s, un bruissement de 
eine se répandit dans 
haleine, entra dans la

t d’un trait pour vous

ire.

vous êtes impatiente 
ire que vous avez la

ne vive rougeur et 
t Puis prenant sur

wyn, dit-elle ; je suis

tes, s’écria madame 
3 quand vous avez 
vois aucun bon sens 

inmble gouvernante

liez donc...essaya de

nne gouvernante, je 
otre fortune, que les 
ves se sont dispersés, 
iblement vendues en 
arguerite, je ne vois

ite veuve, voudriez- 
i faire et vivant des

elwyn, je vous aime 
il, mais il y a autre

i

nain de son ancienne 
ni pli de tendresse et

ne pourrez trouver

nne et elle so pencha

gner ma vie comme 
3tre bean fils ; il est 
i je le trompe en lui 
non amie, je ne me 
•moire de mon mari, 
une contrariété mal 

►se à de semblables 
ite, dites-moi : quel 
tisérable pour eux ?

Allons, ma chère, 
essayez de penser]) à

croisant ses deux 
tion, voulez vous ? 
n me parlant forame 
voilà tout. Parlons

solument... madame 
issez, Marguerite) a 
-York. Cette sœur 
les hasards, je me 
nith a reçu la lettre 
ite moi-même, elle 
ne pourrais pas lui 
iné une liste de vos 
it à madame Peters,
; la sœur a répondu 
ous faire partir de 
tre cents piastres.... 
aussi instruite que 
, Marguerite, qu’en

idame, bien obligée 
tirions de madame 
idame Welwyn, ne 
pins grand de mes 
laissez-là partir......
me. Le travail et 
rtirai demain.

ïommencer tout de 
fanez de me le diie 
►ossible, laissez-moi

que vous réussirez 
de chercher à vous 
Tout en cédant à 

•ouvernante, j’espé- 
re enfant, faites là- 
suis montée pour 

lez-vous descen Ire

malles. Je veux 
ladame, vous avez 

chez qui je dois

m
X Caiii ireuaiit « 
ietfe* a dejenner. 
i creme, 1 grand
S piale cauicra,

Mint tans égal sous le

>H BOYJENL

O

U
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la dite de la Patrie, portaient des écharpes trico

lores. Des décrets de la Constituante, de&sæsàisss3 !=æs3:s‘-rr~

me voîr sur la ligne. M. Mctihane m’a de rieuse, en ce qui concerne la disposition de OataHe et Quebec
JearmaîidituueHnontCr P°“r M' G°yetU‘' prêv'lnci'*b£raé™t  ̂ 8COTTX8H ONTARIO CHAMBERS. Orrawa

.^•ijrtïïrcsjtfün q“* DO°* ssKgïsp^îîsrÂjSîrte, M-atssff^i&assrnujL
-Ce ,me vous pouvez avoir fait pour le ; fouge. Certain» baladions mirent meme

°“iîTÆS-J.»^î:.7«,rtsS : , O’Cara * Remon
-Voua courez ri.que de perdre voire un drapeau travera* d une croix blanc

rsV”“ ">"*™ “ dl‘ ““tritt Slîr. u'rpria,

ïûr’i«â?nV.uiSi?v"d"v"tu"dr* —-----------------------------------------------------

G15U. McLAUHIN, L L. B.
mel. Jnaepl, Emond. Il a'adrcaU à non. ‘"^“j^ei'â'ùclen, étendard, de l'.r- I AVOCAT. EU.

Mïï «Sïî! ïM.'S ««•». Ottawa.

Jo.eph Holiert; quand M. A. iiouraa.a et ! P aja ce fer par l'algie, autlqnn ajmbole de
uà^r'KrudrrüVpS lr:^.l.';'o- ' ÎÏÎS,t..r,H»u n. cacher le. drapeau,

ter. Il lui a répété la question plusieurs tricolores, et le drapeau blanc, surmonte
Stf&XSÏr'i? rrBd;,..^PUi>,radit £uS.”ïïrte Cfut ffïïSfï

ÏÏVe'^nir ’voter*"' £T ~fSS Æ V STSfâPSE

en même temp. * Aimé llouraa.a : " dot, "vint, ponr a drru.ere fol. chaaaer le
,« ^M;M,scr?d^r

dM,.,'Alra?B.îaqrM™ niï'ïiulement de- Cependant durant lea quinze annee» de
KtasiRSt J-‘| r*pd"du oul' l.’euTa'dT.par'd".

ÏÏÏlaN P"'ail ,r*U,V“*' “VeC “° in^U.!’d%d=,lr%no7;uu^de‘Lh°Cr°"o*“

LéonTfupt'». journalier, du village de génoral Allard avait formé une armée à 
Lapialrie—J’avais droit de vote lors de 
l'élection en cette cause. J’ai voté. C'est 
mon nom qui est sur la liste. Le jour de 
la votation, je travaillais avec Alphonse 
Foucrault, dans le champ de Joseph Ro
bert. Aimé Bourassa est venu me voir 
avec un étranger. Aimé Bourassa m'a de
mandé le premier si j’allais voter; l’étran
ger me la aussi demandé. L étranger 
m'a dit que si je voulais voter pour 
Goyette. il arrangerait ça. J'ai dit que je 
n'irais pas voter. L’étranger a alors pris 
de l’argent, l’a remis à Bourasea qui est 
venu le mettre dans ma poche de veste. Je 
le lui ai remis.

Transquestionné—Je n’ai pas demande, 
qu’on me payât ma journée pour aller vo
ter. On me l'a offert. Je n'ai pas exprimé 
d’opinion sur l’election. Foucrault était 
tout prés de mol. C’est l’étranger qui a 
donné l’argent à Aimé Bonrassa. Fran
çois Houle était là quand l’étranger a mis 
la main dans sa poche pour sortir Par

donné par lui sur réception de 
somme. CARTES PR0mM0NEU.ES

Micdougill, llaeèugall & Belcourt
imagÊa* A 1T|£M Le meilleur endroit* Ottawa || a nnn % in aigaT'AVIS ! æsissSrsrsxs; PATI ' S î

caailleries et ferronneries, c'est
Chez Thoe. Birkett, 115 rue Ridet»u

P- 8—1,000 paires de Patins de tous prix et de toutes les grandeurs; 1,000 Clochettes pour tleig 
Venez et voyez par vous-mêmes. 21 11 87-1

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

E. B. EDDY & OieAVOCATS. SOL IC1TEUR8. 
NOTAIRES. Etc.

'di ; BloC H,f- «• Sparks. Ottawa. Ont. 
PUES DK L'HOTEL RUSSELL 

Martin O'G ara C. R.

(LIMITEE)
ETABLIE EN L’ANNEE 1854. INCORPOREE EN L’ANNEE 1886

HULL, P. Q.
Manufacturiers et Marchands en Gros de

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc, Etc, E

K. P. K «MON

J. P. PISHEÏÏ
AVOCAT, 80LIJCITEUK. Kic.

Agent pour la Ceur Suprême, le Parlement et 
les lié parlements Publics.

Scottish Ontario Chambers. Ottawa. Ont.

Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caisses d’emballage,

AI.UIMETTES *• TELEGRAPHE ” DE PREMIERE QUALITE

McVeity & Henderson
AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc.

Cour Suprême et les Départe- 
monta Publics.

Scottish Ontario Chambers, Ottawa, Ont
Taylor McV kit y.

Agents pour la

O ko. F. Henderson.

lïï STEWART, CHRYSLER 4 GODFREYi trançaise.
Le drapeau tricolore de Ixmis-Philippe 

était surmonté du coq gaulois. Depuis, la 
lauce a remplacé le coq, l’aigle a remplacé 
la lance, et fa lance a remplacé l’aigle.

AVOCATS. SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Suprême et le Parlement.

Chsmbrt! Union, 14 rue Mtltalfc, Ottawa, Ont.Jui.ks Dbsclozbaux.

McLeod Stkwart F. H. Chrysler 
J. J. GodfreyLA PROVINCE AV. J. CODE

A voent, Melliritrar. Eté.
Scottish Ontario Chambers, Ottawa, Ont. 

---- ARGENT A PRETER-----

VALLEY FIELD - Une grande repré
sentation dramatique et musicale sera 
donnée à Valleyfield, le 31 janvier courant, 
par un cercle d'amateurs de cette ville, au 
prolit des Revdes Sœurs de la Providence.

—La maison d'Antoine Quevillon, dans 
le quartier ouest de cette ville, prés de la 
manufacture L'ossette, est devenue la proie 
des flammes. Il faisait un vent terrible. 
Heureusement que le feu a été circonscrit 
à cette maison. Autrement c'était un dé
sastre ; la plus grande partie de la viile y

Bradley * Snow
AVOCATS. SOLLICITEURS pou» LA COUR 

SUPREME, NOTAIRES. Etc.
R. A. Bradley. A. T. Snow.

Alphonse Thomas, huissier, de Laprai 
rie, établit que Dam axe Emond, Léon Du
puis, Moïse isolante, Arsène Carmel, Na
poléon Qucsnel, sont lea électeurs men
tionnés sous ces noms sur la liste électo
rale. Il n'v a pas d’autres personnes de 
ces noms-là.

Argent à prêter à U . avec privilège de rem
bourser en aucun tempe.

GUNDRY & POWELLI1EAUIIARNOIS - Dimanche, 
bonne partie des membres du club de ra
quette de Beauharnois, s'étaient rendus 
en raquettes à Chateauguay, où ils ont 
chanté la messe sous la direction de M. H. 
D. Goyette,président du club.Ils formaient 
un chœur puissant, que les paroissiens de 
Chateauguay ont fort admiré. M. Lefebvre 
surtout a produit beaucoup d'etl'et

Alleluia, chante a l’offertoire, et tous 
en général ont su mériter les félicitations 
de tout le monde.

ERSET—Dimanche matin, le feu à 
consumé le hangar à bois du presbytère de 
Sainte-Julie de Somerset. C'était une cons
truction de 50 par 22, qui contenait, au 
moment de I incendie, environ 40 cordes 
d urable, et plusieurs articles de ménage.

Avocats, Solliciteurs, Etc.

Bureau: 25 rue Sparks,en face de l’flotel Russell
T. C. Powell.

Agent* pour la Cour 
dkpartem

KM K ET LES
L’enquête du requérant est close quant 

au mis en cause McShane, sauf la règle 
émise contre le témoin Aimé Bonrassa. 
M Geoflrion se réserve le droit de faire dé 
clarer l’enquête close s’il prouve que dili
gence n’a pas été faite par le requérant 
pour avoir le témoin Bourassa.

La défense produira sa preuve jeudi à 
onze heures, et le même jour sera rapporté 
la régie nisi contre le témoin Aimé Bou-

Arthur W. Qundry

UOÜGINS. KIÜU & RUTHERFORD
Avocats. Sollicite*!rw. Molaires, etc.

Agents pour la Cour Suprême, le Parlement, 
les Département» Publics, etc.

— ARGENT A PRETER —

Bureaux : Scottish Ontario Chambers, Ottawa ; 
Kempt ville. OE.ario. 

du ins Geo. K. Kidd
Alex. C. Rutherford

L’instruction de 
fixée à vendredi.

l’affaire Bourrassa est

L’ASSOMPTION—Le résultat des der
nières élections de la société d’agriculture 
du comte de l’Assomption constitue le bu 
reau de direction comme suit, pour l’année

LE DRAPEAU FRANÇAIS John Ho

Docteur NOLINcourante
Présidt , B. S. Roch Simard, l’Assom- 

tion ; vice-président, Joa. Boutillier. Saint 
Sulpice. Directeurs : Absalon Thouin, Re
pent igny ; Del phis Turenne, Saint-Paul 
I Ermite ; Ed Mathieu, Lacheuaie ; Eloi 
Jeannette, Mascouclie; Felix Archam
bault, Saint Lin ; Geo Forest, Saint Rocli ; 
Olivier Forest L'Epiphanie ; sec. très., LJ. 
A. Marsan, l’Assomption.

Bleu, blanc, rouge, il passe au dessus du 
du régiment, parmi les éclairs des baïon
nettes, dans la fanfare. Les plis flottent 
au vent de la marche ; les bouts de la 
cravate tricolore volettent ; la soie bruisse, 

moire ; dve frissons lumineux courent le 
Dg des frangea ; la pique dorée luit, une 
iucelle à la pointe.

st pas seulement le plus glorieux 
du monde, c’est encore le plus

CHIRURGIEN DENTISTE
Coin des rues Sussex et Rideau 

OTTAWA

Heures de Bureau : - De 9 a.m. à 3 p.m.

Dr J. A. FISSIAULTSAINTE-CLOTIIILDE — M. Pierre 
Géllnns. de Sainte-Clothilde a tué un ours 
pesant 300 livres, il y a quelques semaines.Eclatent, varié, d’une tonalité joyeuse, 

il symbolise à merveille le caractère natio
nal, Un esthéticien reprocherait peut être 
aux derniers drapeaux d’avoir un carré 
rouge tirant trop sur le rosâtre ou le lie de 
vin. et que ternit encore le contraste avec 
le blanc pur et le bleu franc des deux 
autres parties.

Les pluies ou le soleil de la premiere 
campagne auront vile fait d'harmoniser 
cette légère dis

CHIRURGIEN DENTISTE 
25 rue Sparks, vis-à-vis le Russell

Extraction des dent» à l aide du gaz.
Heures île bureau, ue Và 5 heures.

Ml TEMISKAMING GEORGE COX CHENIN DE FER
LITOGRAPHE, GRAVEUR.

CLICHEUK BT MKDAILLEUR 
35 HUB MiETCAI.FK.

__ OTTA A, Ontario.
“CANADA ATLANTIC”sonance.

v
JOSEPH TASSÉ:

Brochure de 20 pages in-8o
10 et. L'EXEMPLAIRE

La vie du drapeau tricolore est si remplie 
d’exploits, si émaillée de dates Illustres, si 
abondante en patriotiques souvenirs.

Lie déjà bien longue, et 
ict ce drapeau a notre 
noua noua l'imaginona 

rtant tout Jeune.. . 
même l’âge de 
i encore cente-

TABLE HORAIRECHS. DESJARDINS LA VOIE LA PLUS COURTE
qu’elle noua aenihli 
qu'uaaociant d'inatii 
histoire nationale, 
très-vieux. Il est pou 
pour un drapeau. Il n’a paa 
M. Chevreul. Il n’est poin

Derrière lui, quelle famille d’inoubliables 
ancêtres, aux mille nuances, aux mille 
formes, qui ont vu nos pères combattre 
sans peur, vaincre sans reproche ou mourir 
sans regret !

C’est d’abord la chape de saint Martin, 
qui sert d’enseigne au roi de France et 
marche en tête des bannières écussonnées 
de tous les grands vassaux.

Au septième siècle apparaît l’orifiai 
de soie pourpre constellée d'or, fendue 
le bas en deux pointes que le 
comme des langues de feu.

Philippe-Auguste arliore l’étendard blanc 
semé de fleurs de lis. Charles VI a un dra
peau bleu coupé d'une croix blanche.

De François 1er à Louis XVI voici les 
drapeaux multicolores des régiments. Cha- 

> porte les armoiries du capitaine ou du 
mestre de camp. Quelques-uns même 
peints d’emblemes bizarres inventé: 
caprice du colonel.

Le régiment de Picardie a le drapeau 
rouge à croix blanche ; celui de Champa 
gne. le drapeau vert : celui de Navarre, le 
drapeau couleur feuille morte avec fleur de 
au lys d'or ; celui de Bretagne, le drapeau 
blanc a écusson d'hermine. Les mousque
taires portent deux drapeaux de soie 
blanche : l'un représente une bombe d’or 
tombant sur une ville d'or; l’autre, un 
faisceau de fléchés.

Le drapeau des gardes-mines est de fat- 
f tas rouge et bleu aux quatre coins, avec 
croix blanche au travers, les armes du 
Roi, en or, au milieu : le t out émaillé de 
fleurs de lys d'or. Sur le drapeau des gre
nadiers à cheval est dessinée une carcasse 
crevane en l'air et vomissant des grenades 
enflammées.

Enfin, les figures sont si diverses, les 
couleurs à multiples que tous ces étendards 
ne semblent avoir aucun lien commun. 
“ Plantez des drapeaux au milieu d’une 
plaine, disait Diderot, puis demandez à 
des soldats quel est celui sous lequel ils 

rallier, et vous verrez I ”

v

Agent d'Assuranok et Courtier 
Hotel Russell, No 20 rue Sparks

Us convoie quittent la gare UNION

Montreal et Ottawa----OTTAWA-----
Représente la CITIZEN, départements du 

beu. la Vie et des Accidents ; aussi agent 
pour plusieurs Compagnies Anglaises 

de premier* classe.

4.30 A. M. 
8.25 “ 
4.30 P. M,

'Pour Montreal Trois 
RitieBes, Quebec. 
Saint-Jfan. Halifax 
et tous les points a 

. l'Est.

OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK. 
ET TOUS LES POINTS A 

L'EST ET AU SUD

En vente nu Bureau du CANADA
Capitaux réunis : - - $40,000,000

Marchand de Boyaux A incendies et 
espèces de marchandise» en caoutchouc, com- 

déee reçoivent une attention immédiate.

PILULES REGULATHi 
________ ____ FRANÇAISES sont en usa
ge et recoin mandées pur don milliers de 
Tînmes qui les emploient MENSUELLE

MENT. Bile, n'ont jamais failli ; enlèvent les 
douleurs ; assurent la régularité ; sont douces, 
agréables au goût et d’un excellent effet. Pa
quets envoyés par la malle a l'abri de toute 
indiscrétion sur réception de $2 00. T mie 
correspondance est confidentielle. Adressez : 
Compagnie de Médecins df. Toronto. B. P. 
Boite 576, Toronto, Ont. 24-1—88-89

( Pour Kingston.Peter 
I bobo, Toronto. De 

troit. Buffalo, Bay 
i City, Chicago et tous

Les convoie partiront de la gare de la rue Elg 
comme suit :

TRAIN EPPRESS DE MONTREAL

11.30 A. II. 
11.00 P. II. I les I

V ’Est.®TII- Dujardin» don ne «me attention 
tonlrupÉOlsUvnz aRhlrw d'sMurssee 8.00 A.M. Effi2KH5SSSB

Tronc A Coteau pour l'Ouest et A Montréal avec 
lus trains du Grand Tronc pour l’Est et le Sud- 

1A a 11.30 a. ro.

3.30 P. il. (Eloï?tmter,îi;
- A un prior, Renfrew

12.01 MINUIT lvent agite LAURENT DUHAMEL
ETAL D - MARCHE BY Est. arrivant

4.50 P.M. ÎSffiiâîff/at»
a 8.20 p. m., se raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour l'Est.

Assortiment co plet des meilleures viandes 
du marché d'Ottawa. Kn gros et en détail : moti
on, porc, saucisses, etc. Comme par le passé. 

M. Duhamel se fera un devoir de satisfaire les 
pratiques qui voudront bien l'honorer de leur 
bienveillant patronage. 1 12 87

Pour Port Arthur, 
Winnipeg, Victoria.

STEWART & FLECK jr 12.01 MINUIT \
I nord-ouest du Paciriveront A 12.30 p.m. et 8.10 p.m. 

irdanl A la gare Bonaventure, 
trains de l'Est et du Sud. 
man sur les trains de Mont

de l'Est, se raccord:
Montreal, avec les t 

Char Palais Pull
Un train quittera la gare du chemin Rich 

inond A 7.45 w. m. et 4.*» p. m. se rAccordant 
avec les trains Express de Montréal.

Manufacturiers de toute description de
Aux Peintres et an l'ublic en Général 7.00 a. m.

3.i5p.m. t srvSr1-E“td*
MACH INES pour MOULINS

Roues d'air. Engins A vapeur, Bouilloires, 
C.lèvres (derricks), ouvrages en fonte 

pour Constructeurs. Colonnades, 
Pompes a vapeur et matériaux 

pour les Mineurs.
“VULCAN IRON WORKS’’

Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc
Je pose les grandes ^

(Plate O

Billets d'entier parcours, tables horaires, car 
tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bureau des billets ae la Cité, Ne 4»
rue N parks.

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA HOUSE'S POINTrltree de oh assis

lass)

1.20 p.m.A 5.40 p. m. et se raccordant a cet endroit avec 
les trains du Vermont Central et Delaware et 
Hudson, pour l'Est et le sud, arrivant A Boston 
A 7.19 et A New-York A 7.00 le lendemain matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés aux 
trains entre Ottawa et Boston. Les passagers 
d'Ottawa pour New-York prendront les Pull
man a f-aint-Albans ou » Rouse's Point.

l,es billets, les lits et tout autre renseigne
ment peu vent être obtenus au bureau des billets 
de la cité ou aux station».

Rue Wellington, Ottawa.
Toutes réparations exécutées promptement. *

T. Stewart, 
Alex Fleck. Jr.

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE - J. F. PARKER.
Agent des Billets et des Passagers de la Cité.

JOHN SHEPHERD23-1-88—6m
D. McNICOLL.

Agent général des Passagers. 
LUCIUS TURTLE. 

Gérant des Passagers.

237, Hue Rideau. Ottawa
MOULIN A PLANER D'OTTAWA W. E. BROWN

MANUFACTURIER ET MARCHÀN~Manufacture de Fortes, Chassis et Jalousies
DE MOUNT SHÉtVWOOD E. J. CHAMBERLIN.

Surintendant Génér
CHAUSSURES EN GROS ! PERCY R. TODD

Agent général des iaaeagers.Un assortiment des plus comolete des lignes 
suivantes constamment en mains : Portes. 
Chassis. Jalousies. Moulures. Plane.îers. Lattes, 
Douves. Bardeaux, Bras si Poteaux deeen-

Tournage, découpage et sel age de toutes des
criptions. L'endroit à meilleur marché dans la
V'* * R. THACKRAY. Propriétaire.

Bureau. 211. Rue Sparks. Ottawa, 
tÿmnexion téléphonique.

G. PHILBERTA transporté son etablissement au

No 61, RUE RIDEAU
19 1187-88 (Porte voisine de M. Wall, épicier.I TAPISSERIE!devront se

IMPORTATEURIsidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KING—141

Sait on que. pendant une journée, le vert 
a failli devenir la couleur nationale de la 
Francef Un rien l a empêché. Il n’en a 

u’à la nuance de l'habit d’un laquais. Tapisserie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, à des prix 

variant depuis
4 Cts LA PIECE EN MONTAS!

Je puis assurer que uku as
sortiment est dix fois plus com
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

Voici :
Une après-midi de 80, Camille Desmou

lins arrache une feuille à un arbre du 
Palais-Rcyal et en fait un signe de rallie

nt. Tout le monde met une feuille verte 
à son chapeau. Serons-nous donc voués à 
cette malencontreuse couleur î Non.

Pourquoi ? Parce que la livrée du comte 
d’Artois était verte, et que ce prince était 
fort impopulaire. Bonsoir, les feuilles 
vertes I De* le lendemain l’on choisit une 
autre cocarde. On adopte le rouge et le 
bleu, couleurs de la ville de Paris.

TAPISSERIESS. ROGERS & SON
Entrepreneurs de Pompes Fnnébres

ET EMBAUMEURS
18 et 17 me N le* la*, résidence •«* S* étage

COMMUXtCATt0*8 TSLKVflONIQUNS

AMERICAINES. ANGLAISES ET 
ECOSSAIS

OTTAWA

Pur MESSIELRS SELUMENT Coin des rues Italhousie et Saint- 
Patrice, OttawaA LOUER

HOTEL CANADIEN De confortable» chambre» meublée*, à l’Hôtel 
INTERNATIONAL*. 12 et 11 rue George, avec 
connexion an restaurant.

PEINTURE,
TAPISSERIES,

PEINTURES PREPAREE 
HUILE,

%*

Mais la garde nationale parisienne a 
fidèlement conserve le pennon blanc de la 
royauté. Devra-t-elle le sacrifier î Non, 

I verte*. On Intercale un carré blanc entre 
l le rouge et le bleu, et voilà le drapeau tri

colore 1 
! C’est 
Paris.

Ci-dsvakt occur* ran O Latbimocilli
J. W. LANCTOT.

Propriétaire.

^Lei repas sont servis à toute heure, à la carte, 
système européen, et noiisla snrintendencea un 
cuisinier français de premiere ola se.

Vin*, . lnret, interne, champagne et liqueurs
d®CeMMabUaMj'men* vient d’êire meublé neuf, 
le- chambres «ni s, a ieuae* et 4m n i ux aé-

1 entrée généra’# du restaurant aux NuSu36et 
538 sur la rue Sussex. .

JOHN. JOHNSTON. Propriétaire;

MAISON SA1NT-GE0HGE MASTIC
PINCEAUX,

VITRES, etcsurtout, on le voit, le drapeau de

Quelque* jour* avant la prise de la Baa- 
| tille. La Fayette et Bailly l’plWrent solen- 
: «tellement à Louis XNI. qni l'accepta 
! comme l'étendard national. Pour la fête 

de la Fédération, le» trois cent* prêtres 
qui officièrent au Champ de Mars, à Faute

102 et 104 ru* Rideau

Wm. HOWBVins. Liqueurs, Kamde-Vle et Cigare impor
tés de nremter choix. ARTICLES DE PEINTRE El GENERAL

Rdlfice Howe, rue Rideau, et 3t>8
rue Cumberland.

Juges par vous même en venant nous faireitssT-sevielle.

3SSHHCIV

—Non.
—Dix piastres ? 

rtsll °n,
Je me suie trouvé pas mal acheté de 

cela. C’est pourquoi je l’ai renvoyé à 
femme. Ce monsieur avait l’accent un . 
peu anglais, mais il y a Uni de Canadiens ! 
qui ont cet accent.

L'honorable M. McShane est alors appe 
lé pour que le témoin puisse l'identifier, 
mais l’honorable M. McShane est absent.

M. Pagnuelo demande qu’ordre soit don
né à M. McShane de comparaître. La 
permet qu’il soit assigné.

Quant à la conversation que le monsieur 
étranger a eue avec ma femme, voici. Il lui 
a dit : Voulez-vous madame? Voulez-vous 
madame?

LES FRAUDES DE LAPRAIRIE arrangez-vous avec ma

et intimidation 
onteuse!

Corruption
h<

me chambreUn ministr

Fuite d’Aimé Bourassa

Témoignage accusateur du curé 
de Laprairie

—Est il possible de se faire acbaler com
me cela, dit ma femme, je ne le comprends 
pas 1 Ennuyé de tout cela je dis alors. 
Bonjour I Moi je le prends, et je vai 
ranger ça tout de suite.

A ce moment M. McShane s’élança 
la chambre à coucher.

Regarde moi donc cet eflronté, dit ma 
femme, il est bien entré dans la chambre à 
coucher.

Il sortit aussitôt, et s'en alla vers la voi
ture qui était à la porte, et où j'ai vu 
François lloule et Moïse Laplante.- Je ne 
m’en suis plus occupé. J'étais trop de mau
vaise humeur.

eut après, M. Aime Bourassa 
bez moi. Je ne sais pas s’il ve

il m’a don-

La cause d’élection contestée Brisson 
contre Goyet te, et l’honorable James Mc
Shane et Aime BourasH», mis en cause, a 
été appelée, hier matin, devant l’honorable
^ L’honorable M. McShane étant appelé, 
ne comparaît pas, mais déclare, par la 
bouche de son avocat, M. Kerr, C. R., qu’il 
n’est pas coupable des accusations portées 
contre lui par le requérant.

M. Geoflrion représente le mis en cause 
mé Bourassa, qui a produit le plaidoyer

"Le mis en cause Aimé Bourassa, sous 
réserve de ses plaidoyer» préliminaire» et 
se réservant de »e prévaloir du defaut de 
juridiction et du manque de conclusions 
par lui invoques, ainsi que de ses autres 
moyens pour réponse à cette requête, 
dit :

*• Que c’est sans droit qu’il est assigné à 
comparaître pour repondre a cette re
quête ; qu'il n'existe aucune preuve de» 
allégué» de la dite requête, qui sont faux 
et mal fondés ; que la preuve faite par le 

en cause l a été avec la protection de 
our et ne peut être invoquée contre le

cause conclut au 
te et sommations

assa, pour

Aii
eui

Un
est entr 
nail de 
né le bonjour.
Je l’ai traité dans 
Comme non» allie 

—Vous allez 
—Oui,

re. En entrant, 
Je lui ai offert 

chambre

M. Emond.

la voitur

dit il?
, répondis-je.

—Pour M. Goyet te î
—Non. Voua me a 

voterais pas pour lui.
Il prit son verre pui» me dit au revoir. 

En prenant la main, il me dit : prends ça 
et ne vote pas. C’était deux billets de 
cinq piastre».

Des qu'il fut parti : Vite, dis je à ma 
femme, que j’aille déclarer cela au comité.

Je suis aile au comité. J'ai vu le Dr 
Brisson et je lui ai dit que j’avais reçu 
$10. Il nie dit, là dessus, de voir l’avocat 
M. Bisaillon, et M. le curé. J’ai déposé Par- 

it chez M. Bourgeault, curé de Laprai- 
en prenant uu reçu et Je numéro des

donneriez $100 je ne

mis en cause.
“ Pourquoi le mis en 

renvoi de la dite requê 
avec dépens.

11 Et le inlsen cause Aimé Boura 
autre réponse a la dite requête, dit :

“ Que par sommation émanée de la cour 
de Police, présidée par les magistrats de 
police pour la dite cour, le ou vers le 1er 
août dernier, le mis en cause a été appelé 
à répondre aux dites mêmes accusation», 
jui font la base des présentes proeê-

" Qu'après contestation et enquête de 
part et d'autre, le mis en cause a été 
acquitte, ainsi que le tout appert plus 
amplement aux pièces du record pro 
duites avec les présentes pour eu faire
P*‘ Qué 

sente re

rie, en prenant u 
billets.

J'ignore le nom de l'étranger.
Transquestionné par M. Geoflrion. Je me 

suis présenté pour voter vers dix heures. 
Je n’étais pa» engagé comme charretier ce 
jour là. LVtraiiger n'a pas voulu m’enga
ger comme charretier ; il ne m'a pas parlé 
de cela ; du moins, je ne m’en souviens 
pas. Je ne me rappelle pas avoir donné ce 
jour la une déposition pour faire arrêter 
M. Bourassa. Si je l’avais fait, je m'en 

suis venu à la 
de police, j'ai donne ma déposition en 
ort avec cette affaire. Dans cette clr- 

m'a fait relater les mê

S-êxsminé.—Je jure que les billets que 
j’ai remis à M. le curé de Laprairie sont les 
mêmes que ceux que j'ai reçus de M. Bou-

n outre, par action émanée de la 
uperieure a Montréal, le mis en 

e a été poursuivi à raison des mêmes 
salions que celles relatées en la pré

quête et que ladite cause est en
core pendante, ainsi qu'il appert plus am
plement aux pièces de record produites 
avec les présentes pour en faire partie.

" Pourquoi le mis en cause conclut au 
renvoi de la dite requête avec dépens.

" Montréal, 20 janvier 1888.
“ Prkfontaink & Lafontaine,

“ Avocats du mis en cause."

constance, on m a t 
faits qu’aujourd hui. 

Réexaminé.—Je ji

Madame Damask Emond.—Je me rap 
pelle le matin de la votation, à l’élection 
de Juillet dernier. Il est venu un etranger 
chez nous, vers huit heures. Je ne l’ai pas 
vu entrer. J’étais à faire ma prière dans 
ma chambre à coucher. Je suis sortie à 
l’appel de mon mari, qui se trouvait dans 
la cuisine avec l’étranger.

—Voulez-vous, madame ? voulez-vous, 
madame, me dit l’étranger, en me voyant.

—J’ai dit, moi, je voue comprends pas,
“Si ma vieille veut, c’est bon." Voilà 

tout ce que j’ai entendu dire à mon mari.
L étranger a ensuite demandé à mou 

mari s’il voulait $5.
Mon mari a dit : Non.
—Voulez-vous $10 I a t il ajouté.
Mon mari a alors dit, en se t 

il : Je les prends, et je 
out de suite.

a alors passé dans ma chani-

L’honorable M. Lacoste, C. R., M. Pa
gnuelo, C. R., et M. Bisaillon C. K., re
présentent le requé 

Quant au premier plaidoyer du mie en 
aise Aimé Bourassa. dit M. Bisaillon, il 

de la cour consta 
accorde sa protection au dit 

Y en eût-il que cela n’em-

n’y a pas de certificat 
tant qu’elle a accordé

pécherait pas l’émanation d’une somma
tion contre lui. Le mis en cause allègue 
en outre qu’il a déjà été poursuivi pour la 
même offense : oui, mais en vertu du droit 

non de l’acte électoral. Il est 
encore vrai qu'une action a déjà été prise 
contre le mis en cause en cour Supérieure, 
en rapport avec l'élection, mais pas pour la 
même cause d'action. Dans cette cause 
de la cour Supérieure, où l’on a lieu de 
croire qu’il y a eu collusion entre les par 
ties, M. Bourassa est accusé d’avoir donné 
de rargent à Emond pour le I 
faveur de M. Goyette, tandis qu'en 
cause on l'accuse d’avoir donné de l'a 
au dit Emond pour l’induire i

M. Bisaillon déclare que le requérant 
est prêt à procéder dans l’affaire Mc-

Le premier témoin appe 
Bourassa. Il est absent.

L'honorable M. Lacoste dit que le té
moin a reçu l’ordre du juge de comparaître 
ce jour, avec le» autres témoins assignés 
pour la semaine deruiere. Neanmoins le 
requérant a voulu l'assigner de nouveau, 
mais il est introuvable et le requérant a 
lieu de croire qu’il a quitté la province 
pour éviter de rendre témoignage en cette 
cause. 11 demande une règle niai contre 
le témoin.

commun,
ournant 

vais arran-■
ger ça tou 

L'étrans
bre à coucher, comme un effronté.

—J'ai dit : regarde donc cet effronté qui 
entre dans m 

—Eh ! bleu,
L’étranger est 

tant, il a passé la
M. Aimé Bourassa est entré presque 

tout de suite. Il a passé dans la chambre

n’ai pas entendu ce qui s'est dit dan 
chambre entre eux. Quand ils sont si 

dit :

ma chambre à 
, dit mon 
est sorti

coucher, 
ri, il en sonfaire voter en

a ne pas vo-
aussitôt,

te. Il a passé dan» la chambre 
Mon mari était avec lui. Je 

lendu ce qui s'est dit dans la

ri:M. Bourassa a dit à mon nia 
-Es-tu pour nous autres ?
—Tu me donnerai» $100, a dit mon mari, 

je ne »eraie pas pour vous autre». M. Bou
rassa est alors sortL Aussitôt, mon mari 
m'a dit. en
nait de recevoir, qu'il avait reçu dix pias
tres pour ne pas voter et qu'il allait le de
clarer au comité. Il est parti peu de temps

P/étranger avait l’air anglais.

lé est M. Aimé

issitot. mon n 
me montrant l'argent qu'il ve- 
svoir, ou'il avait reçu dix pies-

La cour accorde la règle.
M. Gkoffrion fait alors observer que le 

requérant ne saurait procéder davantage. 
Il n’est pas juste, dit-il, que nous soyons 
appelé» à iransquestionner des témoins 
sans articulations de faits et sans avoir 
pris connaissance de la preuve déjà faite. 
Je m'oppose a ce qu'on Interroge d’autres 
témoins avant que le défendeur puisse 
transquestionner le témoin dénon 
en cette cause. Ce témoin, Aimé Bourassa, 
n’est pas ici. Des transquestions détrui
raient peut être l’accusation qui repose sur 
son seul témoignage.

L'honorable juge Loranger ditque 
la question est de savoir si la preu 
dossier doit servir ou si l’on doit recoin 
mencer à faire un procès distinct. Ce point 
floit d'abord être établi. C’est à M. Geof- 
frion de me dire, ensuite, pourquoi le re
quérant devra commencer par uu témoin 
plutôt que par un autre.

Qu'on nous montre d'abord, continue 
M. Geoffriun, la figure de cet homme sur 

moignage duquel repose toute cette 
poursuite, qui est peut être une persé
cution. Qu'on amenu ici M. Aimé Bou
rassa 1 C’est peut-être le complice des 
accusateurs. (Rires). Pourquoi n’es

au villageçois Houle, charretier, a 
de Laprairie. — J'étais employé comme 
charretier, le jour de la votation. J'ai con
duit M. Aimé Bourassa et McShane, le

turc non 
M. McSh 
venir par

M. 
n de 'voler été nia 

ond. J a
la votatlor 
loin de clie
ane y entrer. Pui» je l'ai vu re 
•1er à M. Aimé Bourassa. qui est 

entré à son tour chez Damase Emond. Ils 
parlaient anglais et je n’ai lias compris ce 
qu'ils disaient. Ils se parlaient toujours

z M. Emond.
:r. Pui» Je l'ai

dateur

en anglais.
C’est moi qui conduisait M. McShane et 

M. Aimé Bourassa quand ils sont allés voir 
les employes du chemin de fer. M. Mc
Shane m'a demandé où était M. 1-aplante.

au détiôt. J’étais pré- 
tion entre M. McShane 

.plante, mais je n'ai pas remarque 
ont dit. Je sais seulement ce uue 
ane a dit :

ministre des Travaux Publics, 
mieux de voter pour M.

M. Goyette

Shane 
Moi je 
sent à la con 
et M. 1 .apiai 
ce qu'ils <
M. McSh 

Je suis
Vous feriez mi__
Goyette. En votant contre M. Uove 
vous .votez contre le Grand-Tronc. Nous 
sommes allée aussi chez M. Edouard La
marre. M, McShane lui a dit ; " Allez- 
vous voter pour M. Goyette f’ La

t ce dont j’ai eu

suis resté

votant contre I 
ntre le Grand-Tr

vous voter pour 
dit : oui. C'est tou 

Ain

marre a
t - il

Le juge dit qu'il y a preuve tellement 
forte, au dossier de la contestation, contre 
le mis eu cause Mctihane, que si ce dernier 
n'avait pas comparu, il aurait pu, sur ce 
seul témoignage être condamné à la péna
lité légale. Mais, le mis en cause ayant 
comparu, cetté preuve est elle assez cer
taine pour que la partie accusée soit dis
pensée de faire une nouvelle preuve Cette 
preuve est-elle à refaire ou à compléter ? 
Cette question est nouvelle. La cour de 
Révision semble avoir déjà décidé que 
l'on est obligé de recommencer la

naissance. M. Aimé Bourassa n a rien 
dit, ni rien offert, devant moi. Nous som
mes allés au chemin de fer avant d'aller 
chez Damase KiRitiond. No
suite a..es aux Prairies. Nous sommes ar
rêtés dans le champ chez nous voir Al
phonse Foucrault et Léon Dupuis qui tra
vaillaient. Ils sont partis tous les deux. 
Je trouvais le temps long. Je suis allé les 
trouver et leur aire que c’était 
qu’ils ne gagneraient rien avec ces geu 
Aimé Bourassa voulait faire aller voter 
Léon Dupuis, qui répondait qu’il avait de 
l'ouvrage et ne voulait pas aller voter.

Aimé Bourassa dit qu’il allait lui payer 
sa journée et lui offrit une piastre que Du
puis refusa. Aimé Bourassa la lui mit 
dan» sa poche de veste, mais Dupuis la lui 
remit.

M. McShane m’a demandé en français si 
ces deux travailleurs avaient droit de vote, 
j’ai répondu oui, mais que c’était inutile 
que je les avais cabales et qu’ils étaient 
opposés à M. Goyette.

us sommes en-

St
Je suis po 

avis. Mais
preuve cont 

pas obligé
moln plutôt que par un 
viendra la question de 

être conda

in autre. Plus tard 
savoir si M. Mctiha

ne pourra être condamne sans le témoi
gnage du témoin Aime Bourassa. Dans 
le cas du mis en cause, Aimé Bourassa, la 
question de sav 
sier contre lui

dans la cause Mcanane.
Lea témoins suivants sont alors interro

gés par

de* commencer par

i cause, 
oir s’il

ent, nous 
McShane

y a preuve au dos- 
peut-être soulevée, 

édo
Moïse Lapi.antb, employé du Gra 

Tronc. Je suis chef de la section du cl 
min de fer à Laprairie. J’ai sous mon con
trôle un certain nombre d'hommes et j'en 
avais, lors de l’élection, entre autres, MM. 
Carmel, Edouard Lamarre et Napoléon 
Uuimet.

Le jour de la votation, M. McShane est 
venu me trouver avec Aimé Bourassa et 
François Houle, le matin. Il m'a deman
dé si je voulais voter pour M. Govette. Il 
m’a dit qui il était, qu il avait été envoyé 
par la compagnie du Grand Tronc pour me 
demander de voter pour M. Goyette. Nous 
recevons nos ordres du Grand Tronc. Je 
lui ai dit que je n’étais pas encore décidé 
de voter pour M. Goyette.

Il m’a demandé d’aller avec lui chez 
Edouard Lamarre qui était malade. Avant 
cela il avait parlé aux hommes qui tra
vaillaient sur la ligne, leur demandant de 
voter pour M. Goyette. Comme ils réj 
datent non, il les 
du tout, dis*

he-M? BiaaUl

Damase Emond, charretier, du village 
de Laprairie.—Je sais qu'une élection a eu 
lieu à Laprairie, en juillet dernier. C’était 
une élection pour la legislature locale. La 
votation a eu lieu le 30. Les candidats 
étaient M. Dr Brisson et M. Odilon Goyet
te. J'étais électeur. Je pense que mon nom 
était sur la liste. Je ne sais ni lire ni écri
re Je ne connais pas d’autre Damase 
Emond que moi a Laprairie. C’est mon 
nom qui est écrit sur la liste électorale du 
village de Laprairie. Je me suis présenté 
pour voter, le jour de la votation, au 
No 2 du village.

Q. —Vous a t on laissé voter?
Le témoin demande la protec

cour qui lui est accordée.
R. —Non, on a refusé do me laisser 

voter, parce que j’ai déclaré que j’avais 
reçu $10 pour ne point voter. Voici dans 
quelles circonstances :

Le jour de la votation, vers 
du matin, un étranger, oue je m 
sais pas, est venu chez moi. Je revenais 
de la commune. Je l’avais vu d'abord chez 
M. Edouard Lamarre, sur la rue. à la porte.

jusque chez moi, sans 
me parler de rien. Une voiture nous sui
vait. Je ne sais qui était, dedans. Le mon
sieur étranger est entré chez moi ; la voi
ture était arrêtée à quelque distance de 
hes mol. L'étranger, M. McShane, m'a

pou

tion de la

a priés de ne pas voter 
le Grand Tronc étaitisant que

en faveur de M. Goyette.
M. McShane a demandé à E. Lamarre 

s’il allait voter pour M. Goyette. et La
marre a promis de le faire. M. McShane 
m’a demandé alors, si sa journée était 
payée. Je répondis que la compagnie ne 
payait pa» le temps des malades. Il a dit 
alors qu’il verrait la compagnie pour lui 
faire payer son temps.

Nous sommes ailes aussi chez Damase 
Emond. M. McShane est d’abord entre, 
puis il est sorti, et a dit à Aimé Bourassa 
d’entrer, que M. Emond avait affaire à lui. 
Aimé Bourassa est entré. Je n’ai pas vu 
M. McSh^* remettre d'argent à M. Bon-

huit heures 
e connais

Il m'a accompagné

dit:
—Voua allez voter sans doute!
—Osl, répondis-je, comme à l’ordinaire. 
—Pour M. Goyette t reprlt-ll.

—SM'on 
voteriez-vous avec

donnait quelque M. l'abbé Bouroeaült. curé de Laprai- 
rie, dit que M. I)ama»e Emond est venu 
déposer entre se» mains deux billets de 
cinq piastres. Le témoin identifie le reçu
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LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sons le patronage de M. le curé A. Labelle

Au profl LteTŒ uvre d «^Sociétés .Diocésaines rte Colonisation de .la province de^u

LE NEUVIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

g 'MERCREDI, 15 FEVRIER 1888, A 2 HEURES P.M.
Valeur des Lots, - - - <960,000

} $1.00 k Billet 
} 25 cts le Billet

Jâ

Usa Çk'IMli1 f Valeur des Lois, .... $50,000 
10IC Oblllu y Gros Lot : Un immeuble de - 5,000

2me SERIE { Valeur des Lots,
Gros Lot : Un immeuble de - 1,000

$10,000
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PRIX CAPITAL : S 180,000

A'oii* cerf (ri on* jxir les présentes que noua 
aurtrillons Us arrangements .faits pour tea 
tinuia me n suit s et inunslriela ete In Compel- 
finie de lu loterie de l'Etnt de la Louisiane 
oui nouh iM on-v tt contr Ions »>< rmmnellci„ant 
h .< ttruces nous-mimes et çue le tout est eomiuit 
arec honnêteté•, franchise il de honni foi pewW 
tous les intéresses : noua autorisons la eompa^ 

de ce certificat avec des lW\S2 surnatures ses annonces. <.

Commissaire*.

Xoussoussi'ints. Banquiers et Unnijurs.paie- 

la Jouisi,nie qui seront présentes a

J. II. «Kil.l NU Y, I Vos. la.ulsinnn National Bk 
I*. USAI V. l‘r,s. Si a to N illnnal Bk 
». il »l.u»» I ». l‘iv>. N.-XI Orleans Nat louai Bk 
c s ni. Kim n . lTv».. I it ion National Bank.

nos cotnp■

ATT"ttSlRSM*lSJ,,f$S!ESB”
Cie de lu Loterie de l’Etat delà Louisiane

Iiicoi-port'c en Ihtle- junir .’6 ans par la I.Ogisla. 
mW vour ilvs luis il «aluvai ion vl do chaulé, 
n x vv un vaplLil «le fl.roo.Ooo, auquel un fond s 
•le ivhvvu do plue <le f.kO.tHXi a th-pui» été 
ajout v

di x liiivtu I 
l I t»l lu •-* il

v puptiliti prix IUg«>» 
itullvi' de

vo Vvrasant. ses 
SV II IV vous!

1st seule loterie qui ait jamais ete cotte et ap 
irouvie /mr le mupli d'un Mat,

Elle in retarde ni ne triim/ie jamais.

v, vntliri

invstrivls riigut 
iMar-, Juin.

I n- livllv «ivvhhIiiii t|,' linr«» l urliiiiv.
S Kl ONl> UKANI» Tl B.Ml K. • LA» K II. 
a I A AlfKMIK do M ISlgl K. Nut VKI.I.K 
HUI KAN>. Mu nil. Iti 7 le» rlvr las» -

A X lis Tilt AiiK" .- I Ai l’LKS ont lien 
vt li s Uninit» T traites tri- 

liOis nuitstous lus
Dvvomli

ivvvmvni
V|lll*lllln v ni

•Jl.tim tiniKv mensuel

PRIX CAPITAL, $150,000
l «le 8IO ao-iili-meul, 

i l *•> 1 cinquième, Ill 1 
ail aïeule. M.

Ills I.e* Mil 
• lim I bill

loi» son

LISTE IIKS rit IX 
•lI AI.llv |1 U.0IKI 
•ItlX dv 50.000 11

I
■ sa

: mix o.xi

55
l"ii du

3 :!^
mix AITItnXIMAIIKS 

UK) prix approximatifs dv ÿJOO. . 
100 du du voo..

2.17U Prix s'élevant A

*K
à

Iaihdvinanilus pour prix ilu clubs dolvonl dire 
faiu » svuIviiiviii nu Immiu do la vonipaKnlu à 
la Noux vile Orlvana.

l’our nul ms informai loti», vv rivez clairement 
vu iloiinaiil vo.ru adrvsHu vuinnlvio.

I.n voyez des MiiiiiIhI* al a» l'o*le. inundate 
al 'n i K*' ni d Exprès» ou i-change wur New-York, 
par lull ru ordmntro. Monnaie par expie»» (a 
un» frai») ailrvssuv A

.TC

M. A. DAIJPHI
Nouvelle-

N.
Orléane, La.

ou M A DAUPHIN.
Washington, I). O.

Adressez Lettres Enregistrées a
1SKW OHI.l.ANN NATION Al. HANK,

Ne‘W Orla-iane i.e

souvenez-vous n tt.r: "
lleaurugard et hnrly. ipil mil lueiirvelllnnoe de» 
liragus, e»i unu gaianliti d'Imnnêiiilé vt dilua- 
grill'nIiho|i|um. i|iiu luetihnnui'H nonl loin » ’ga
ins ei ipiu personne nu puni dovlnor «jiiolenumê- 
ms gagne mill un pi1x.

IiiIIuIh pi muni la 
instil ni ion atonl 
lus plus lia n lus i 
imilailuns vt au

■ l dv» prix ol unu tous le» 
signal il ru du président du oui lu

mr-. Ia s lur- prenez ga 
reprvsuiilal ions anoii)

vHi rnvoimuu par 
into aux

TC00K’S FRIENq

—:../• QyO

BAKING POWDER.
nu IA i-ni iiRG a patisserie

n ul vu UW) ci 1H81 ; Meiluilh-xde bronzeobienuea 
iToronlo vu lkMi. A Mniiirvnl mi IH81.
Klleosi coni|HiHi l'd'iiiKri'illunisdonion ne peut 

meure Oh doutai la milnbrl'é. Uopiil» nombre 
dmiiiAiM, la Cool. « Frleml pos1 Arlo la première 
place du iih lusilmv du pulillr nomme un ahiiii.s 
TICKS I TlI.K HASH TOI T MKNACII KT AtlQUKl.Olf 
l'KlIT ACI'OIIIIKII lotJTK l'ONri (NCP!.

MiinnfaHiin ■■ sunlemenl parleproPrl*UUlW* 
la ma mue du nommeroe.

làii vente <‘Ih*z, Iouh leu Murclmiiris 
reHiMM'tablex.

DE C/1MPBELL
LK REMBDIC HI'KCIFIQUK POUR

LltHHillldo ci II |iiintompn, I)yH|K)jpcib, 
porte d'apjidlit, mauvnino digon- 

t ion, inalndiod malsainon,
Il te, K te, Etc.

LE PUR ET VERITABLE

L’EXTRAIT

Fraisier Sauvage
DOCTEUR FOWLER

-----GUKRIT ------

Le Choléra,
Choléra des Enfants, 

Diarrhée
et toutes les maladies 

de l’été.

EN VENTE (K TOES LES PHARMACIENS

GïiUÜETrs
powdered

LYE
99 POUR CENT

Le plus Pur, le plu* Fort, le JWeillear.

Pn-i A mniirc on umige un aucune quantité 
pour faire le .-a von, la Le-Hive. I >< «infecter, et 
du ns cun' a m rus u i». Une botte équivaut A S) 
livre» «le Rul Soda.

Kn ven i e chez tou» les épiciers et pharmaciens.
E. W. GILLLTT - - TVKONTO

,^d MARCHÉ _DE DÉTAIL
—M. Krastos Wlman et M. Dan août au !

W indsor. Farine de blé. par 1U01 b»
-M. L t'ortcu courtier, M. p.r.1 RS„“ Jf

le ®oa- Farine de Itlti-d Inde, (mr 100 Ibe

„üi,'ïr.r*“"F- °- “*reh*”d •“e" Bsr5£"*
M. H. Macdonald, entrepreneur, est l‘oi». nar mmot 

au Saint-Lawrence Hall. Ble^lTnde. |«rni
-MM. Bain. M. P., et McMillan, M. P., ^ri’n^r"?c.

•ont en cette ville. , Urame de Un

L N. LOYER
FariM e* H raie»

ïMat.WJ
1 m a i m lcoyer tient von-iainuient a sou m ign'in
n".*,, . t«ut ve qui l'Oii'Uitui* ta lign.'d vpix-erlee musse»
o tti a i h) moindres detail*. 11 es|k>re par sa p ompie «t ,V ivniion vl >.« couru 1 u-. m s le public. n*vru»i- 
«.•« a Ldô u,,e l*'W l“»rl de paironugv 21 II 6M .
I.ûüa MO 
0.85 A il.a>
6.00 a t.2.1

Nu lilé. coin des Sussex ci Clorenoiv

—M. Stwart Memies. M. P., pour East 
Pertlialurv, Angleterre, eat en ville depuis Patates le sac..... 
quelque* jours. Au sujet de la situation choux. 1« oiéve 
politique en Angleterre. M. Menzie* dit , Refori.la -lou/. 
que le home rule pour l'Irlande devra ve H an vois, le mlnot
nir tôt ou tant. La Grande Bretagne ae Betterave».leimnot 
rtilh. d. plu, en plu. à crut meeured. I.
justice. Celeri.la doiiiHiiie

PnNlnHw de In l.nllerle

I

PELLETERIES, FOURRURES
—Un vieillard du nom de Moïse Perrault i 

priait dans l'église Notre-Dame. I n voleur I 
lui prit ees mitaine* : mais le vieillard s'en 
ajiervut, rejoignit le voleur et le Conduisit 
au poste. Plusieurs vols ont ete commis 
depuis quelque temps, de la même maniè
re, dans l'église Notre-Dame et dan* les 
autres églises de la ville. Le prisonnier dit 
s» nommer Alphonse Meilleur. Il a com- 

hier devant le magistrat de police.

Beurre de choix, par Ib...
Crémerie................. ........
Be uni en tinette .
Fromage.........................
Œuf» frai*, la douzaine.

..................*0^7 » 0 00 j L'Assortiment le plu* von* d r iblo de pollviv

« 8 • j magas.lt

Ht RUE RIDEAU
Ou y trouvera dits pi lle cr v- ol fiv rnirv* dv 

toutvs est**' e*. tela»* que vapo s vl mmtc ux 
vu si'ii’, mou on do I Vi o. nm ili u dv lin- - v. 

0 lü a a i* Bukora, opposuiu unir, vba' - tuvu^i'. A Ir.ikaii. 
' 0 07 a 0 i: i 'Tooa dv m-'i-. Imip dti 'ibvrie ric.cc. Nos prix 

0 iW a o 10 '• nl b-s plus modérés imrc que ,oir v> no* i*>l-
„ U,' p u | letvrios unu - v onnviit dire, i onu-ni d Kiirope. ot 
D iv pour oi'lle raison nous pouvonsfaiioiiegraii'Un
ü 10 a U 00 réductions.

. 7 50 a 8 0J

Bœuf de choix, la lb 
Bœuf commun
Mouton, la lb.............
Veau, la lb..........
Lard, la lb...................
Jambon, la lb.
Saindoux, la lb..........
Saucisse, la lb.
Porc apprête, par 1001b»..........

Poules,le couple..........
Canard», le couple .
Poulet», le couple.................................. 0 00 n 0 00
Dindes, le voitpte............ ....................... 1 .S0 a 4 20
Oies, le couple......................................... I 3i a 2 -K)
Pigeons, le couple.................................. 0 3tl a 0 35

7ô a 5 ü.i

î 5ii

—La cause en libelle de l'association 
athlétique de Montreal contre le l‘ost s'est 
ouverte nier devant un jury. M. le juge 
Davidson présidait le tribunal ; l'associa
tion était représentée par M. H. D. Me- 
Gibbon et la défense par M. C. J. Doherty, 
C. R La présente action pour libelle a été 
prise par I associai ion à la suite d’un ar
ticle publie par le Post, dans lequel il était 
dit que le club de crosse "Montreal ' avait 
livré la partie au club de Cornwall, dans la 
derniere rencontre de la saison entre ces 
deux clubs, et ce, pour une consideration 
monétaire.

" ét'Traincs sain a ;e* et souliers mous a 11. » 
bue prix.

,/. COTEg Ü }8
Il l-ni’K HlltKAIT- 111

Ftmrrm os li'liiteR ci répart es.

Pommes, le baril..........
Citrons, la liolie............
▲lovas, le gallon..........
Raisin vert, la livre...

H F

FINANCE et C0I1EKCE Brochet. la lb.........
Morue, lu lb...........

Ilatlov fumé............
Homard, la lb.
Kl urgeou. la lb 
Poisson blanc

:i si?, Oiiiin île fer IntercolonialBOURSE PE MONTREAL
Cour» fournis pur MM. L J. Forget A Cut., 

courtier» en valeurs de bourse, grains ci provi
sions. No 1715 rue Notre-Dame. Montréal.

Montreal. 30 Janv. 1888.

ïïis
■ SIS
a 0P 

. 0 IK) i II ihl

SS SK

Houle dv 
et du K tel
Bietiigiiv, vt rouie du eete ont t e 
tous h s points du ha* du Suint I 
de la haie des Chaleurs, aussi 
Brunswick, la Nouvelle l-à-osse,
Prince Kdouaid, le Cap

Des nouveaux et élégants chars palais 
give* de hiiilvi ei chars dortoir* font pai 
<ie eha«|iiv train expies».

Lus pnsHugiT* qui s'en vont en Angle 
terre vil sur le voiitllieni viirupeen, en par 
tant de Mo ireal par le train du soir le

la MalIle Hojalv, des Passagers 
i le Canada et la Grande-

Laurent el 
le Nouveau

Diet un vl Terre

Ikirv dv» lacs....................
Doré do rivière

Hareng frais, gros. In don/.. 
do [HJlils. la don/...|! Ij 1 

II! il II :!Ill ||_

E
BP

Anguille salée,
Barboi lo prepa 
Maskinonge 
Mavqueieaux 
Peix'haudc dn
&.r...........................

Huitrea, la pinte.....................

la paire

STOCKS
douxaiuéi

Banque de Montréal...
Banque Ontario.............
Banque rtu Peuple
Banque Molson........... j
Banque de Toronio 
Banq. Jacques-Cartier. 
Banque des .Marchande 
Banque de Uuéliev

sssrüfcsfHü
(Tanadbin B’kof' Coin ! !

L MARCHÉ D’OTTAWA paquebot de la 
it midi à Halifax, 

I de maivhaii 
alilax de* oie

.eii.li, peuvent 
malle eliaqiie Samedi 

Le* vxpi-diivur* de grains <-
I x l'I i'llt au (loi I d'I lull.... 
le premiere elas*e, des mal -oiis 

vt toutes le* coiiiinodites dési 
ruhles pour l'embarqucini'iil de leurs ellel*.

Depuis des années, l'expérieiice a demon 
tré que rinlercolonial et le* ligues de pa 
quehots qui font le service entre Halifax v 
Londres, Liverpool vl (ilawgow. allot ci 
retour, voiisi ItnvnI la x oie la plus lapide 

o le Canada et- VAngleterre pour le 
truunporl du fret.

Tou le* informations relatives ai 
de transport de fret el de passage 
vent elle ohleiities ■ n s'adressant a

Farine No 1, par baril 
Farine forte de boulai 
Farine extra 
Farine de sarasin. 
Farine d'avoine 
Farine de blé-d'lnde

i
■s ::

Federal Bank 
Imperial Bank
Dominion Bank ............
Banque d llamllton.. .
Banque Standard..........
Banque Hoebelaga 

que Ville MarU

Intercol'nirtl Coal Co.. 
Montreal Tel. Co...........

(.RAINS
Blé, le mlnot.
Avoine
Blé-d’lnde.

Sarasin

Patates, la poche 
Navels, lo-sac
CtoïïïïTpIwo 

Pomme», lo sue

;

3? i
2-3 m. , agent de liillels,

-7, rue : parks, ()| i 

M()( U H K, agent pour le» pas- 
el le fret de l'Ouest, Vît edifice

K. KING

EiSFF
Dimda»<'olion (To.........
Hoebelaga Cotton (k)-. 
^lormont Colton Co ... 
Mcn-banie Manf'g Cox-

I.EO U Ml•»

ss; ; KO B K HT 11.
sageik 
HohsIii i ork, Toronto. 

1). POTTJNt 
Hiiriuleiidi

Bureau du Chemin de Ver, 
Moncton, N. H., ï'i Nov. 1SN7.

;i:n.
int Général.

volailm:*
Poulets, le couple. 
Poules, la pi*, u 
Canard».
Dindea, la pièce.

Boeuf, i-- ■ 100livres

Veau, au qui 
Mouton ^ do

iKuf»
Beurre, ou pain

Saindoux, 
sm-rn iTerablc 
Miel, la lix re 
Mrop livrable 
Foin, la tonne

i la
5r;;Uuaraïuee ( o 

Hurl oïd l.iib. Co 
Doin. Cattle lTo 
Ou Appelle Farm • "o. 
Can. N. W. Goid Co . 
Bell Telephone Co., 
Accident Ioe. Co 
Canadian Pad he ITy 
4L Paul. Minn ft Man 
Ontario & Quebec tt'y. 
Palon Mmif g Co. 
Montreal I p. c. Block. 
Montréal 6 p. c. Stock 
Canada Coi ion l«omis . 
Mom real Col ion bond» 
Dundae Cotton imnde. 
Chump. & Si. L bonds, 
(ùmaila t'en'r-il bond* 
Can. I'ac. lun l bonds 
liner, t od bonds 
Harl*)i Cl p o. bond»,

“ 8 o c. bonds.
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AVANT-MIDI
Montreal............... FERRONNERIES .I’M.8 parts. Banque de

I " Banque do Toronto a
15 " Bang ne des Marchanda................. a 124

100 Banque de Commerce................. à 111-14
{O “ Intercolonial Coal Co..................... A 35

15o •• Mont real Gas Co................................a 211
25 " Ch. de fer Pac. Canadien ......... a ;7H #•

100 •• do A ftS’q
2-i “ North Wee’ Land Co..................... a fill

173 Cle Nav. Richelieu el Ontario. A :«•!»
Hi “ do do A 3ft h
75 ' do do a to

APRES-MIDI

MAI. III. I 11%
ml# maladie réHultanl du did 
rug no, is, «iiuiniir, iiiii-llna

Cl cIliKpli! espi■<• 
r «mon t du foie.L'une dee plus ancien 

les de la x allée «le l'< Ml 
liée» SOUS le rapport 
1 il e des article» oltu

maisons commerc'.a 
» mieux quali 
x et du la qua

T. MillMirn & Co. Proprietaires, Toronio.

LA CLEF DE LA SANTE

r.s vu wi

McDougall & Cuzner
Knsvigiu1 de lu groH-o 'l'arriére.

W
----  MAGASINS El1 ■

25 parts. Ch. de for Pac. Canadien ........a SB
25 “ Cle Nax . Itlchelleu m Ontario., a 40')

100 *' do do a 40: v Rue Sussex et rue Duke, Cliaudieri;
21 11 87-88

MARCHÉ DE GROS
ouvre lou in» le* aven ne» obstruée» de - Inie-lln» 

ri/guoni v du fuie ci on enléx vni gr ni no lo 
idilct.c. i«>ns |i'i Impure c» n

o IT m iiiiinv. |(iii'i i*

Montréal. 30 Janvier 1888. 
GRAINS, FARINES, ETC. iii.iuviiIhu* biirni'tir-i de» nm 

m mémo rom m l'avldilé de 
-uni l'cxcc» de hile. dy»|iep» o m

-ein-'iii. Iiruicmam iITi.ioiijuv. von tinu 
I i ion. -é ho c-‘-o dn la poan. hydro|iivli'. a i ibli» 

. , « is» I vincni de lu vue. .iaiiiii»»!'.‘ali rbenm. éré-di/v

I our mr Maisons
Q T. Mil.BU UN 6t Cl K, proprléialru», Toronto

1 - : .

Siqierhne...............................
Forle de boulanger .

... a 00 as. -0

EN SACS D ONTARIO
Extra.......................................................... I R0 Al «5
Superflue............................................ I 35 A I 70
Forle de boulanger de la ville (eo

sucs de 110 lb»i par 196 livre»........ 4 10 à 4 50
Farine d’avoine, en barils................ 0 00 A 5 20
Farined'avolne granulée, en baril»

Quant Hé de produits reçu» hier :
CARTER'SNous venons de recevoir un 

"assortiment de
0 1)0 A 5 45

LiïtlÆ P I I . I ;SFleur, baril»..................
Beurre, tinettes.........
Cochons apprêtée 

Reçu a Montréal, par chemin» de fer pour la 
semaine terminée le 28 Janvier:

O. T. P.C. Total.

TAPIS de BRUXELLES

Les pilules de Carter Foie
GUERISSENT

T APiSSERIES'«.600 ÏI.000

i § fPot», minois................
Avoine, mihots..........
Orge, minois.............
Fleur, baril»..............
Beurre.tinette»
Lard, baril»
Codions apprête»
Cuir, rouleaux....................... •* >8
Peaux crue» . .. *15
Whiskey et esprit de vin. ^

Tabac, paquets 
Pétrole, bis etc

Voyez-les avant d’achctnr 
ailleurs

m M

'fi “ HARRIS & CAMPBELL 1111111111
‘ LE MAL

is
3i S

RUE ÔMONNEU
Kn magasin» aux date* ci-deesou* mention-

. . . "'Z, ;IS" fil balances, gggpppiçs
RI? mh!otsto- i.'ijtj 4/150 21 078 Aux Manufacturier*, f ompagnie* et JJÎierinhmem seulement le mm

K3;;«no"m,o. *8 VA lHH.«. *•.«*•«... nr TC JP
Farine de blé dinde. ................. Il Nous venons d agrandir notre é i.ldi-v-enivn’. || t I Cl b

fkovisions locale* 1 chine», a h n de faciliter no» ira vaux manuf/ic
tur ers. de rép< r liions el <l amsiemcni du rou Klle»*ei'1416,11 encore inesilmabios pour ceux qu 

A In 76 | le- h » tories de balance* en u* ige. »ou> rem dece< ic imiluUie. mai» hcuroiihemom
• 17 60 Voici le certificat du C. T. I ale cl < iu : nue leur» non*e et» ne »ari...cm p,o> lu.ei ceux

1 "Nout avons trouvé excellent le travail dv J'"1 eVprécicutcs'^mrosTam de" cI2“,,l^lV» 
À 0 00 j réparation» et.lajUHtemeni de noe b. 1 nv.e.-t '.V'i.âront p*lu»eèu paaeer 1 mole. Apréetout

Lard canadien, par baril...........
Lard pour alimente, de l'ouest, 
Igird ae I ouest,le baril.
Lard léger pour alimente, le baril
Bœuf pour allinem». le baril........
Bœuf indien pour alun 
Jiimbon. la lb. 
la m bon sou* cenvae. la lb 
éaindoux de l'oi 
Saindoux canadl 
tard fumé, la lb 
Kpmilea..
Soif raffiné, la lb.. - -

NERVEUXten,’en «eaux
PRITCHARD & ANDREWS

ou bilieux e»i le cauchemar de tant d'existence* 
oLCce*1 dane ce va» surioni que nous vantons

175 - RU II SPAHKS-175 ' ^icû^ufo.urC“‘°’ J,en’*eni ,JU,d"’ N"8

° , e . u. ■ i.i.let «le t aner

on, s.ro.emem vege-

W WATTERS to Wî-œ "*
” CAKTER MEDECINE CO

Manufacturier* d«- Balance*

• er |*onr f oie le sont 
«* pie.aire. Lue o<iCrémerie. 

Towro*hli>». 
Morrlsbourg. 
Broeli ville

HENRY
Le meilleur de sep 
Bon de œpiembrr 
ta meilleur d'août

Qualité moyenne.

tilt VHIJIISTB ET PHARMACIEN 

Coin (U* rues Spartes et Bank.î'SSi NEW-YORK. 1L-C.

S
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Chteiiis de Fer et Navigaties

New-York 30—Eat arrive de Liverpool, 
le nax Ire “ Pennsylvania.”

Qukkestown, 3ü—Sont arrivés ici, les 
vapeurs •• Ohio ” et ** l’Egypt."

Havre 30—Est arrive ici 
“ Ga-acugne,” de New York.

Navires sa danger 
Washington 30—-Il y a aa delà de 50 

vaiMMiaux pri* dan* la glace pre* Nantuc
ket et dvpuia Great Point jusqu’à Tucker- 
niuch. La plupart de ce» navire» périront, 
à moins qu'on y envoie immédiatement de* 
secours pour briser la glace et leur faire un

le vapeur la

Casai
ne, 30 — Les autorités 
du canal ont acluelle- 

un grand nombre 
d'ameliorations du

Sainte Catheri 
de la commisMto 
ment noua leur» 
d'ouvrier» aux 
nouveau canal.

Pont
Sainte Catherine, 30- Les travaux sur 

le pont de fer de la voie feme Niagara 
Central, du Grand Tronc, à Merriton, com
menceront cette semaine. Le surintendant 
arrivera ici aujourd'hui pour examiner 
l'ouvrage qui durera environ deux mois.

Cable français
Paris, 30—La compagnie du câble fran 

vai» a donné avis d'appel de la décision du 
tribunal de commerce Qui donna un ver 
diet en faveur de la compagnie anglo- 
américaine, dans sa poursuite contre la 
compagnie française pour défaut d'avoir 
rempli le* conditions de son contrat.

DIVERS

Ann vers aire
h fines 30—1^ centième anniv 

de la naiRHance de lord Byron a été 
vé ici, hier, comme une fête publioue. Les 
membre* du club Byron et lesvtudiants de 
l'universiie se formèrent en procession et 

"assemblèrent ensuite à l’A 
discours enthousiaste* furent pro 

ces. Un portrait du poète fut couron 
d une guirlande de fleur». Le soir, il y 
illumination a l'Acropole.

e^a

cropole oùSU

Millionnaire
Elmira, N. Y.,:î0—Hannah Stewart El- 

dridge, la veuve millionnaire de feu le Dr 
Edwin Eldridge. est décédée hier soir à 
l'âge de 72

Le prince héritier
-Le Dr Mackenzie qui est 
rd'hui *e déclare satisfait 

condition actuelle de 
héritier allemand.

San Rf. 
arrivé ici aujou 
de la condition

Il ajoute qu’il y 
ration prononcée 

la premi

du 
'il v

me temps amélio 
gorge où commença

San Rkmo. 30—Le Dr Mackenzie examine 
de nouveau la gorge du prince héritier ce 
soir. Il a été décidé de ne faire aucune 
opération. La respiration du prince est 
normale et l'enflure est légère.

San Rkmo, 30—"Le prh 
ijourd'hui une légère at

nee héritie 
laque de

îïï:
Bnnn Issu meut

Paris, 30—Le colonel Schutushin. a 
fois gouverneur de Merv, a été banni 
la vie pour détournement de fonds.

Le froid
Winnipeg, 30—Le temps froid qui exis

tait depuis si longtemps a beaucoup chan
gé comme le tabli-au suivant vous le nrou-gé comme le t. 
vera ; New-Wei 
sus de zéro, bea 
au-dessus de zéro, temps nuatr 
Ban II", T.N.O., 40 au desMiis de 
clair et calme 
temp* nuag 
T.N.O., :ki 
léger

‘‘("•'a
C.A., 52 an de— 
Donald, C. A., 35 

eux et doux ;

atmmstvr, 
u temps ;

J au rtesHiis de zero, temp* 
; Calgary. 25 au dessus, 
et calme ; Medecine Hat,

du sud-ou
su*, temps clair, vent 

wt ; Broadview, T.N.O.. 15 
au-dessus, temps clair et calme ; Winni
peg, 12 au-dessus, temps clair et calme ; 
Po-itage au Haï, Ont., H) au-dessu» 

ageux et calme ; Port Arthur 
temps nuageux et calme ;

River. 10 au-dessus, temps nuage 
calme : Sault Sainte Marie, 32 au-d 

de

s, temps
, 20 au 
: White

apparence

Feu M- Henri de Pêne
Paris, 30—On am 

Henri de l’eue. Iltté 
dac

de M.inonce

icteur en chef du Gaulois.
Ne à Paris le 25 avril 18710, Henri de 
me fit de bonnes études au college Roi lin

et eut de* *ucces nu concours général. Il 
venait de commencer son droit lorsque la 
fortune de son père, engagée dans de gran
des a flaires, fut compromise par la révolu
tion de 1848. Il se tourna dès lors avec ar 
deur vers la politique et écrivit, avec les 
tils de Vitor Hugo, à VEvénement. Atte

lât Ions de son pere aux jour- 
tes, Il fut, depuis le moi* 

1841) jusqu'au coup d’Etat du 2 
1851, le secretaire de la rédaction

par les icla 
naux légitimis 
d’octobre
décembre 1851, le secretaire de la redactior 
de l'Opinion Publique, dirigée par M. Net

Tant que celui ci et le marquis 
val conservèrent leur influent:

che

■r.conservèrent leur iniiiience sur la 
r contemporaine, M. de Pene y Ht la 

chronique sous le pseudonyme de Frédé 
rick. A la suite d’un voyage en Angle 
terre et en Portugal, il y publia des Es
quisses portugaises. Au milieu de ces 
travaux, il acheva son droit, puis, s'étant, 
marié, résolut, de vivre de sa plume. Il 
Ht, dans le journal le Nord et dans le 
Figaro, sous le pseudonyme de Nemo, des 
causeries très remarquées.

Au milieu de 1858, elles lui attirèrent un 
duel qui causa une grande émotion : dans 
une double rencontre consécutive avec des 
officiers qui prétendaient que tout le corps 
avait été offensé par une de ses chroniques, 
il reçut une blessure au'on crut morielle. 
Henri de Pêne fut attaché depuis a VIndé

pendance belge, h la Revue turopéennr, à 
la France, etc. Rédacteur en chef de la 
Gazette des étrangers, il s'associa avec M. 
Tari*'* des Sablons, pour fonder le Gaulois, 
grand journal quotidien, du genre et du 
format du Figaro ; puis il le quitta pour 
transformer la Gazette des étrangers en un 

re grand journal politique. Paris, qui 
vécut peu de mois, mais qui rep irut bien
tôt sous le titre de Paris Journal ; le ré
dacteur en chef en re«ta l'un de ses plus 
actifs collaborateur», sou» son pro 
sont sous celui de B. Loustalof.

Le 22 mars 1871, M. de Pene fut 
sur la Place Vendô 
en prenant part à 
amis de l’ordre.

Il y a trois ans, M. de Pêne avait refon 
du le Paris-Journal dans le Gaulois, dont 
il est resté le rédacteur en chef jusqu’à ses

pre nom,

me par un coup de feu 
la manifestation des

derniers momen

COI Itltlt.R II K MONTREAI.

feu Xapo- 
edi, le 1er

—Le service anniversaire de 
léon Renaud sera chante mercre 
février, à 8)| heures, au Gcsti.

—Un juge de la cour Supérieure propose 
Dour permettre aux juges de siéger 

es cours regulie.res, on confie aux 
retraite les causes d’élections.

—En tombant eur un trottoir de la rue 
Bleury, M. Geo Martin, ancien magistrat, 
s'est fracturé une jambe. On l’a immédia
tement transporté a son domicile et le 
Dr Brodeur lui a donné ses soin».

—La demi douzaine de voleurs ai 
dans la nuit de samedi a dimanche a 
paru devant le magistrat de poli 
malin et tous ont plaidé 
L'enquête prelim

l'Association Nationale de» pati
neurs d'Amérique. M. Ixmis Rubensteln, 
de Montréal, a obtenu le titre de cham
pion du inonde, à Fleetwood Park, N. Y.- * 
le 21 janvie

—M. Paradis, ancien chef de poil 
fait hier sa premiere sortie. Noue son 
heureux d’annoncer an public que 
radis est en bonne voie de guérison et 
qu’a vaut peu il aéra complètement rétabli.

inaire est commencée.

r courant.

nmmes 
M. Pa

—Un Chinois du nom de Fing Hang. e«n 
ové chez Sing Wah. blanchisseur, trisl 

, Lee Wan. En s'amusant avec son 
ami. King Hang perdit l’équilibre, tomba 
sur des fragments de verre et se 
blessure hideuse à la figure. Il 
porté à l'hôpital général.

fut trans-
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do Pacifique
HORAIRE

la gare UNION

'Pour Montreal Trois 
Rivieres, Qiiehrc, 
Saint-Jean, Halifax 
et tous les points a

/Pour Kingston,Peter 
| boro, Toronto. I)e 
J TRoiT. Buffalo, Bay 
i City, Chicago et tous 

les autres points à

/Express local pour Al
monte, Buckingham, 

-, Arnprior, Renfrew 
Pembroke, Chalk 

1 River et nut res.
/Pour Port Arthur, 
I Winnipeg. Victoria, 

Vancouver, et tous 
Ice points sur la cOte 
nord-ouest du Paci

( Pour Prescott. New 
I York et tous les 
i points dans l'Etat de 
( New-York.

rare, tables horaires, car 
leignement peuvent être 
billet» ae la Cité, Ne 4»

J. F. PARKER.
«>» Passagers de la Cité.

D. McNICOLL.
■t général des Passagers. 

LUCIUS TURTLE, 
Gérant des Passagers.

LBERT
TATEUR

SERIES
, ANGLAISES KT

ilhuusic et Saint- 
, Ottawa

:S PREPAREE
E.

PINCEAUX,
VITRES, etc

IT8E El GEMEfiAL

LTItS !

Clochettes

■ DE

5 Cie
IN L’ANNEE 1886

Gros de

E
w, Etc, Etc, E
d’emballage,

RE QUALITE

NISATION
lie
rovince de Québec, 
let., chap. 36.

IEU LE

EUDES P.M.
30,000

\ $1.00 le Billet
25 ets le Billet

E —DEPECHES TELEGRAPHIQUES 

DERNIÈRES NOUVELLES
Droite sur le piiseon

Washington 30—Le departement du 
trésor a déclaré illegale l’action du collec
teur de* douane* à Burlington Vermont 
en imposant un droit d'un pour cent par 
lb sur certains poiss-ms frajs pri* dans le 
lac Cha tiplain et importé en barils sur les 
marches de Boston et New-York.

Washington 30—La sénateur Frye a 
demande aujourd’hui copie de tous docu
ments. correspondances, rapports, sur 
tout ce qi^i concerne la politique, les che- 
mins de fer, le commerce, la 
entre le Canada et les Etats-Unis.

Paris 30—Un allemand nommé Brandt 
que l’on suppose être un espion, pénétra 
aujourd’hui dans les bureaux dn journal 
la France et essaya d'attenter a la vie du 
rédacteur, M. Nicoll, avec un revolver. Le 
malfaiteur fut appréhendé et désarmé 
après une vive résistance. Il déclara à la

I

I

1
navigation

. i
r

son but était de venger l’Aile-
i des attaque» de la France.

AFFAIRES CIMDIENNKS
La situation an Manitoba

Winnipeg. 30—Les termes du compro
mis proposé par le» conservateurs de Bran 
don relativement à l'abandon de l’agitation 
pour la construction du chemin de fer de 
la Vallee de la Riviere Rouge ont été 
télégraphié* vendredi. Les résolutions 
énoncent que tout en reconnaissant qu’il 
existe du mécontentement, l’agitation ac
tuelle est nuisible à la province et que le 
gouvernement Greenway ne réussira pas 
plus que le gouvernemt Norquay à cons 
truire le chemin ; que dans tous les cas, ce 
chemin ne pourra être construit avant 
plusieurs années ; que. sans abandonner 
le principe en jeu dans la question du de
saveu, les conservateurs de Brandon adop
tent comme alternative le programme sui-

désaveu des acte* concernant la cons
truction de chemins de fer locaux devra 
cesser le 1er mai 1890 ; le chemin de fer du 
Pacifique Canadien construira et exploite
ra les embranchements de chemins de fer 
suivants ax’ant le 1er novembre prochain ; 
prolongement de l’embranchement de 
Glenboro du chemin de fer de eolonisa- 

du suil-ouest, vingt milles ; prolonge
ment de l'embranchement de Deloraine du 
Pacifique Canadien du sud-ouest a la fron
tière occidentale de la province, et cons
truction d’une ligne connue sous le nom 
d’embranchement de Souris de Brondon 
vera le sud jusqu’aux gisements de 
bon de Souris, vingt cinq milles, en opéra- 

n le 1er novembre, rendre la riviere 
Rouge navigable depuis la frontière amé
ricaine jusqu’au lac Winnipeg et l’Assini- 
boine, au moyen de digue* et d'«cluses de
puis Brandon jusqu'il Winnipeg.

I1

F
B

s2I
i Nouveau conseiller

30—Tous les manufacturier.» de 
et un grand nombre d'autre* 
irquants avec le maire, presen- 
edl oernier, une adresse de fé- 
l'honorable C. Bru 

récente promotion au

Québec. : 
Quebec-Est

licitatio 
sion de sa 
législatif.

sse a l'occa- 
Coneeil

Le cabinet
-On dit que le cabinet pro- 

assemblée à Montréal
Quebec, 30— 

vincial tiendra 
demain.

Bal de Spenosr Wool
Quebec 30—Prés de 1,550 invitations, pa

rait il, ont été envoyées pour le bal publicrail il, ont ete envoyées pou 
qui doit avoir lieu sous les auspicei 
lieutenant gouverneur le huit février.

Quebec 30—L'évêque Racine, de 
■ooke. est arrivé liter, pour assiste 

eques de aon frère Monseigneur 
ue Racine, de Cnicoutimi. Un gr 

nombre de citoyens se sont rendus aii| 
de lui pour exprimer leurs condoléances.

Fanerai les 
Quebec 30—Les funérailles 

deur Mgr D. Racine, de Chi 
fixées pour jeudi

Commission du travail 
Kingston 30—La commission du tra- 

' ail a terminé son enquête ici aujourd'hui, 
riuaieurs ouvriers furent entendus com
me témoin*.

Slier

coutimi, sont
prochain.

Procès Purcell
Toronto, 30—Dans la cause de l'élection 

fédérale de Glengarry, motion fut faite au
jourd'hui devant le juge Rose pour remet
tre à plu* tard le procès de l’ex-député 
Purcell, jusqu'après la d«*ci 
à la cour Suprême. Son lionneu 
cela ne pourrait être fait 
wall, le 4 février, à I" 

ette demande pourr 
lée.

Législature
Toronto, 30 — La législature a siégé 

quelques minutes aujourd'hui. M. Mow at 
a présenté le bill concernant les statuts 
révisés de 1887, qui seront publiés aussitôt 
que possible dans peu de jours.

Il fut aussi déposé un bill pour permet
tre aux veuves et à toutes les femmes en 
general de voter aux élections pour l’as
semblée législative.

Un autre bill fut lu au sujet des compa
gnies de chemins de fer.

Après que plusieurs rapports 
furent proposés, la chambre s’ajo 
3.25 heures.

urpense que 
aller â Corn 

erture de la cour, 
ait probablement

sion de

où c
être renouve

annuels 
urna vers

SITUtriON MILITAIRE

Défenses
Shanghai, 30—Le gouvernement chi 

nois a accordé deux millions de taëls pour 
l'amélioration des défenses militaires de la 
Mandchourie.

Querre d’Abyssinie 
Londres, 30—Une dépêché de Masaouah 

dit qu'il est rumeur que le roi d’Abyssinie 
a été obligé d'envoyer Ras Michel avec un 
détachement, dans le sud, afin de réprimer 
une rebellion parmi les tribus indigenes. 

Troupes russes
nouvelles de la Rou ma

le rapport du partage des 
dans la Bassarabie. Des 

ont été préparés entre 
fl pour recevoir 55,000 

e cavalerie, de bonne heure en 
umanien* sont très inquiets 

es troupes russes traversent le

Vienne. 30-Des 
nie confirment le i 
troupes russes 
quartiers généraux c 
Bender et Misheneff
homme 
mars. Les 
de ce^que U

puissent

pes russes traversen 
ant que les trolipes autrichiennes 
se joindre à l’armée de Roumanie

FINANCE ET COMMERCE
Composition

Kingston. 30—La banque des Marchands 
et la banque de Montreal ont accepté les 
billets et ont payé les chèques de la ba 
Fédérale.

Banque Nationale
Quebec. 30—11 y a eu aujourd'hui une 

assemblée des directeur» de la lian jue Na
tionale. A cette assemblée. l'On décida de 
réengager M. Lafrance, le

Banque Centrale
. 30-

cais-uer ac

Vers trpis heures cette 
âpre* midi, l ei liquidateur Campbell a 
produit en cour, tousle* comptes de la 
banque Centrale et de* rapports complets
de toute* le* transactions opérées par lui
depuis sa nomination, le 21 décembre, jus 
qu à la date de sa destitution.

Bal public
Paris 30—Le président Carnot et son 

épouse, hier soir, ont assiste au bal de 
l’hôtel de ville, son* les auspices des auto
rité* municipale*. Douze cents invitations 
avaient été distribuées et l'affaire fut une 
des ulu* splendide» et des plue brillante» 

la saison.

*

#

POLITIQUE EUROPEENNE
Princes? • Clémentine

Londres, 30—11 e*t rumeur que la prin
cesse Clémentine, mere du prince Ferdi 
nand de Bulgarie, se proposait de visiter 
incoffnilo Constantinople et que le gouver 

rc I aurait dissuadée de taire cenement tu

Election républicaine
Paris, 30— Dan* une election dans le 

departement de la Haute Saône, hier, pour 
remplir une vacance à la chambre des de 
putes, M. Mercier, républicain, lui élu par 
une majorité dv 7,01)0 contre M. Marqui*«-t, 
conservateur. 1 e vote se repartit comme 
suit : Mercier, 34.000 ; Marquiset, 27,000.

Arrestation
Dublin 30- M. l'abbé Daniel Stephehs, 

catholique romain de Falconagh, de
Donegal, a été a
l acté des crimes, pour avoir oura 
conspiration contre le gouvernement.

ce matin « n ve

Le nationaliste O'Brien
Dublin 30—L'éditeur O Brien, est parti 

pour le sud de l'Europe où il va essayer de 
se rétablir entièrement de sa récente ma 
ladie. Il reviendra à Londres à temps pour 
la reception qui se prepare en non honneur 
et en celui de l'exmaire Suliii

Réception
Dublin 30—Après une longue et vive 

discussion,les commissaires de Kingstown 
ont résolu de présenter au marquis de Ri
pou et a M. Morley, une adresse a l'occa 
sion de leur visite a Dublin.

William O Brien
Londres 30—Le gouvernement a décidé 

de ne pas arrêter de nouveau William 
O'Brien pour les actes qu’il a commis anté
rieurement à son emprisonnement a Tulla- 
more. Un véritable système d'espionnage 
sera pratique cependant sur les agisse
ments de M. O'Brien «jui sera à coup sûr 

la moindre occasion. 
Le scandale des décorations

arrêté s'il en donne

Paris 30—Le conseil de la légion d 
neur a fait une liste de 143 militait 
citoyens qui sont décorés de cet ordre et 
a suspendu titi des premiers et 7 des der 
niera dont les titres paraissent douteux. 

Stewart Parnell
Londres 30—M. Parnell est, dit-on, en 

core malade. Ce*t la même maladie qui 
l'a forcé de prendre sa retraite du 
quelque temps.

Bill anti-socialiste
Berlin, 30—I.e reichstag aujourd'hui a 

référé le bill anti socialiste à un comité 
spécial.

Université russe
Saint-Pétersbourg, 30—L’universi. 

Charkoffsera rouverte le sept février.
Condamné

Dublin, 30—Le P. McFadden, de Gwos- 
dore, qui fut arreté pour avoir tenu des 
assemblées contre le» landlords et la police 
fut condamné aujourd’hui à trois mois 
d’emprisonnement.

lté d«-

AFFAIRES INTERNATIONAI.ES

Question de propriété
, 30—Le gouverneur de Tangier 

s'est plaint à l'ambassadeur espagnol des 
actes du corps diplomatique contre 
sul américain pour détention d'ui 
priéte appartenant

Tangier

à une mosquéç.

Russes et Prussiens
EKLIN. 30— 
eurs russe»

Aujourd hui, taudis que 
i étaient à faire la pêche 

une riviere, pres de la frontière de 
de demar-

sr
Prusse, ils traversèrent la 

on entre les d«cation entre les deux pays. Ayant 
ordre de la part de deux gendarmes 
siens de repasser la frontière, les sold 
russes refusèrent et firent feu sur 
Prussiens, blessant l'un dVux grièvement. 
Les Russes saisirent le blesse; mais ils le 
lâchèrent à I arrivée de son compagnon 
qu’ils arrêtèrent et amenèrent avec eux.

tkople, 30—La Porte a été 
moins d’unc a\ ante immédiate 
* contrats pour fournira l’ar 
- des fusils à répétition, seront

Constan ri 
tiflee que,à 
d’argent, le 
uiee turque

Consulat français
Paris 30—l.e Pariidit que 

ordonné de tenir une enquêt 
sur la conduite de soûlais turcs q 
rent au consulat français a Dam 
qui saisirent un algérien qui était 
protection du consul français.

la Porte a 
e immédiate

uientre

S
Doctrines socialistes

Londres, 30—Le correspondant parisien 
u Chronicle dit que le cardinal Gibbons a 

re lettre demandant au Vati 
damner les écrits de 

elui-ci n’a fait 
Spencer et de 

il serait préférable de lais
ser ces fausses doctrines s'éteindre d’elles 
mêmes plutôt que les ébruiter en leur 
donnant une importance ini

Révolutionnaires
New-York, 30—Les volontaires irlan

dais tinrent, hier soir, une assemblée à la 
quelle O’Donovan Rossa et Frank O’Bryne 
adressèrent la parole. Tous deux conseil
lèrent aux Irlandais de se livrer aux actes 
révolutionnaires pour lutter contre l’An
gleterre, même avec la dynamite. On a 
projeté de susciter au moyen d’argent une 
guerre contre l'Angleterre.

écrit une aut 
can de ne pas 
Henry George, parce que c 
que 'suivre les théories de 
Mill. En

méritée.

Français en Syrie
journal Le Paris dit que 
le française à Smyrne ira à 

éger les sujets français 
une persécuti

la division 
Beyrouth pour proti 
qui sont menacés d'

SINISTRES

Village incendié
30—Le village d’Aisone, Italie, 

a été presqu’entièrement détruit par le 
feu. Deux personnes furent tuées et plu
sieurs blessées. Les habitants de cette 
ville sont dans la mi:

Londres

Tempête
Londres 30—11 v a eu aujourd'hui, une 

violente tempête dans le comté de Galles. 
Le* chemins sont encombrés de neige et 
l’on craint qu’il v ait beaucoup de pertes 
dans les fonds de conserve tels 
rages, grains, etc.

que four-

Fen
décia"Brooklyn, N. Y. 30—Le feu s’est 

ré à une heure a.m. à l’asile catholique de 
Saint - Jean pour les orphelins. Aux 
dernières nouvelles, l’incendie était arrêté 
à 1 asile de l'est du bâtiment où le feu 
avait origine. l,es cinq cents enfants dé 
l'institution furent sauvés sans difficultés. 
Il n’y eut aucune perte de vies. Les 
dommages sont inconnus.

Grève

SLTroy, N. Y. 30—Lacoinpagi 
naises de 1er et d'acier de Troy a congédié 
tous ses employe* par suite de leur refus 
d'accepter dix poifr cent de réduction de 

es. Environ 3.000 employés ont quitteK
Incendie à N«y*York-Pertes 

81,'.00-000
New-York. 30—Entré 6 et 6 heure* un 

incendie a éclaté dans! Broadway ; c’est 
l’incendie le plus considérable qu’on ait eu 
depuis 15 ans. Avant qn’dn ait pu contrôler 
le* flamme», toute la partie «K-cldentale de 
Broadway entre les rues .Prince et Spring 
avait été détruite.

Vingt-trois pompes à '.vapeur furent 
rui*e» en fonction. Une extWœdon eut li«-u 
durant l’incendie produisait une pluie de 
fer et de briques. Le poinpièr Rielly reçut 
une blessure à la tête et eut le bras dislo
qué ; d’autres explosions eurent lieu mais 
personne ne fut blessee. Plusieurs m.«ga 
sins furent réduits en cendrés. I-ee pertes 
sont d'environ *1,500,000. ;

LAaathèm
Mexico 30—L’évêque r 

maulipans, a publié une 
nant le journal “ Voz de 
catholique de U républiq

Sanchez, de Ta- 
: ^circulaire fumi- 
Mexlco," l’organe

r
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iVERisI
m Globules Secretan K
VVHARMACIIN LAURÉAT MtDAILLtV
^^k Le «eut reméile inoffensif et infaillible
V ADOPTÉ dans les HOPITAUX de PARIS £

NOTA. — Le grand «uccés 'les Globules ^^k 
^Fde Secretan > fait surgir quelques 
^^Svais produits similaires qu il faut ériter^^k 
^^Vavec le plus grand soin.
m Dépit fénéral. 52, rat Decamps, PARIS *

A Ottawa D' F -X. VALADE

l*0w***mm*

ARB/

msmi'itè'*'
TyfAI-iEjM^

ALIMENTATION RATIOKKELLE i ERFAITS
la Phomphatinr Fmlièmm facilite 

la dentition, assure la bonne formation 
les es, prévient et comUt les défauts lOTEJEHMBOllÆÆWKüSîi

Dépit» dans toutes la» pnuaiuua puaruiaosdu Canada.
Lots en argent seulement de :

»l. 600,000, 300,000, 200,000,100,000 
80,000, 60,000, S0,000, etc.

FNION SAIXT-THOM4N

Le plus petit lot couvre la dépense.
Les membres de l’union St Thomas $ 

par le posent notifiés que I époiv » de M. 
le Dr A. Savard est décédée le 20 janvier 
courant, et qtie la contribution due, à la 
socié é, pour ce décès, sera exigible le f>èm 
jour du mois de

à 8 S payables par mandat postal 
à E, CA LM A XX, banquier. 

let consignataires recevront les listes offlclel'ei.

En vente à !a pharmacie du P.Irn Rouge 
455 rue Sussex.Mari I888.

Par ordre
E. TASSE, Vi nie de propriétés dtmli urSecCorr.

Les soussignés ont reçu instruction d’of
frir en vente les propriétés suivantes, viz :

Partir No. 1— Loi No. 11, dans le bloc 
H, du côté est de la rue Duk •, dans la cite 
d'Oitiwa, sur lequi 1 est érigé u 
lion en b is à doux étages 
nom de “ Victoria Hotel.”
(tendances nécessaires «ie môme que 
entrepôts, façade ou briques avec 
monts au-dessus des magasins.

Partis No. 2—L t No. 20, dans le bloc 
F, aa coin des rues Orégon et Broad, 
lequel est ér gé un - spacieuse maison en 
hue il deux éu 
Orégon et trois mai 
et demie, ayant Iront sur la rue 

Partir No 3—Lot No. 21 dans le b oc 
K, du côté sud de ia rue < frégon, sur 1-qucl 
sont érigées quaire maisoas en bois à deux 
étages.

w

«
ne r.onstru- 

i on nue sous le 
et toutes les dé-STATUTS DU CANADA

PlBl.irmoil< OFFICIELLES

Les Statuts Publicationset autres
Gouvernement du Canada, sont en ven 
ce bureau. Aussi des Actes séparés. L 
de prit envoyé sur demande.

Maints Révisées, actuellement prêts. 
Prix de deux volumes $5.00.

du 
te à 
iste

ant front sur 1 • rueMfi
une étage 
Broad.

B CHAMBERLIV. 
Imprimeur de la Reine 

trôleur de la papet.-rie. riK No. 4—Lot Nu. 10. sur le côté 
l’Avenue Victoria, (Côte Primros- ) 
Pour conditions et détails, 

S’adresser à 
PERKINS A FRASER, 

Avooits, fü rue Sparks, 
Ottawa.

Dépt. des Impressions j 
Publiques et de la Papeterie. [ 

Ottawa, Mars 1887. J 13ins.

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES
— nu —

AOUtDUC U’ÛTT WA.“CAM ADA ” ÆEbi CONTRAT ANNUEL
FOUR LA FOURNITURE DKS FER-

RONNBR

DRâltTS,

J >U N AL QUOTIDIEN 1RS, TUYAUX KM PLOMB, 
RIAUX KN CUIVRB, 

OUVRAGES KNET

HEBDOMADAIRE 
BUREAUX 

414, 416 RUB SUSSEX,

ATELIERS 
116. RUE ST PATRICE 

OTTAWA

Del sounvssio 
JOHN C H G 
Comit de 1"A<

cachetées adressées il 
Ecuier. président du 
c, seront n çues par

ER.
.quedp

lettres e.iré.ist.ées, fealemo il jusq 
i, le JEUDI, 2 FEVRIER, 188; 

la fourniture de Ferronneries, Tuyaux en 
Plomb. Matériaux en Cuivre, Hydra 
Ouvrages en Fonte, Etc. requises par le 
Départ mont de 1’ queduc pour l’annés 
courante. L s londiiions à cet effet peu
vent être connu- s en s'a-lr «saut au bu i ecu 
de l’irgmi ur do l'aq leduc, à l'hôtel-Je- 
villo.

Chaque soumission devra ôlre accompa
gnée d un chèque accepté fait payable à 
l’ordre du trésjrier de la cité, égal à cinq 
our cent de la valeur de la sovmission, Ic- 
uel montant st ra confisqué si le soum s- 

nnaire relu e d’accomplir son contrat 
lorsqu’il en aura été requis. Si la soumis
sion n’est pas acceptée le chèque sera re-

Toutes les soumissionsdevront ô refaites 
des formules imprimées, fournies, avec 

les p ix des articles pour lesquels lu sou
mission e>t faite, remplies avec soin et ac
compagnées du chèque r quit où sinon 
elles seront mises de côll corn ne non régu- 
liè -e*.

Pur ordre.
ROBERT SURTEES

Ingénieur de l'Aqueduc.

•"l|è

On exécut3 à ce bureau
TOUTES SORTES

si oD’IMPRESSIONS
TELLES (JUE •

Pour les Greffiers et les Commissaire
ETBlancs simples de sommation,

Tiers-Saisie après jugement 
Blincs de Procès-Verbaux

D’avis de Vente
De Saisie,

De V nte
Bu Aqueduc, | 

tnvier, 1888. |
LE TOUT

SUR BON PAPIER
ÆBT A DBS

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
Les pereotne qui ont besoin de paweporta 

du Gouvernement Canadien, doivent s'a
dresser à ce Dénartement et accompagner 
leur demande de la somme de quatre pias
tres, honoraires fixée par le gouverneur en 
Conseil.

Sous-Sec
Ottawa, 19 Novembre 1887.

PERDU
Samedi soir, une robe en Mnsk Ux, sur le 

parcourt de la rue Principale, Bull et sur la 
tue Bridge. Celui qui l'a trouvée voudra 
tien la rapporter à M- W. T. Bunnell No. 
( 8 me Rideau, Ottawa, iuc

5Ru Les ordras envoyés par la Pou 
reçoivent une attention toute spèciale e1 
sont exécutés sans délai.

AB0N.1ERENTS: G. POWELL 
retaire d'Etat.

EDITH» QUOTDIKNNE
Un an pour la ville............- -........ ?4 Oh.
* “ En dehors delà ville........ $3.00

EDITH» HEBDOMADAIRE
.........$4,00.Un an ......... _..... ...

Invariablement payable d’a 30 1 88 3i.

Parfumerie - Orizâk
L. LEGRAND, P A SIS, ru» Salnl-Honor», 201

L„ Parfums solides de l’Bes.-Orisa, préparés par un précédé I 
uveau, possèdent un degré de concentration et de suavité jusqu'alors inconnu. 
lia aont renfermés, tous forme de Cru y ohm ou PnutiUen, dans des ■ 

petits flacons ou cassolettes de tout genres qui sont très faciles i porter. Ces 
C'ruyonn-ParfuMH ne s'évaporent pas et on peut les remplacer, dans 
leurs étuis, quand ils sont usés. — Ils ont l'immense avantage d'imprégner de 
leur odeur, tans les mouiller ni les détériorer, les objets tournis i leur contact.

IL SUFFIT DE FROTTER LÉGÈREMENT POUR PARFUMER INSTANTANÉMENTJ JL IS DANS TOUTES LES PRINCIPALES I te Catalogue de» Parfums, arec les orlx H 
PAHKUMKRIKS DU MONDE I est enroyi FRANCO sur demande. ■

■di

. ESS - ORIZ A SOLIDIFIEE
INVENTION SCIENTIFIQUE MimTtl KN PRAHCN CT A L CTKANOCN

;

V*-

APÉRITIFS. STOMACHIQUES, PURGATIFS k DEPDRATIFS
,|R périssent et préviennent les maladies qui so rattachent à

Êf \* rMr00*0*Manff»lliXWXMTXWSttelle8que: Manque
*1 7*7”,, \* U’appétit, Migraine, Constipation, Aman tir Itiln,
H| ae Salue I * Convention# Uu Fuie,Uu Foumonetau Cerer.u u,»t. •V du dnrirnr 12 TRKS IMITÉS ET CONTRKKAI'I S

" /* Iii|w l'ètifiatu ci-joiile es 4 coulenn, avec le mot VÉRITABLES
^^CKAIVCK Sjf V toit Utbolte(SOtrain»)—Ufr. le boite [lOSgraint ) .litlci 4m Unie klU. 

------- QeséèomtrU M0RI1 * C-.- Montréal : LATIOLETTE & SELSÛJL
* * * * NT MU» OU» AL te I'M A KM AC I te DU CANADA

IIMIHWIlMHmil
GUÉRISON certaine en 3 Jours Médicamentiui incnn 

antre
PARIS — 9% Boulevard Denaln, 9 — PARIS

tae eoNNte pussaciu m CAMans

Eo vente à la pharmacie du Pilon Rougr, 455 rue Sussex

FEUILLETON DU “CANADA.”

No. 64 T.T7Y 1
MARI DS MARGUERITE

XIX
COMBAT DE LA VIE 

Suite.
—Qui Ça ! madame Peters ? Son mari est un riche marchand ; 

ils viennent du Sud à ce que l’on m’a dit et bien certainement 
doivent partager vos opinions politiques. Tous les ex-rebelles qui 
sont à New-York visitent leur maison. Les Peters ont continué à 
habiter le Nord pendant la guerre mais tout le monde sait que le 
Sud a toujours en eux des amis bien fidèles.

En disant ces mots, elle quitta la chambre et Marguerite so 
leva pour commencer à emballer ; il estfà supposer qu’en cet 
instant, sa pensée tout entière s’envola vers Zelma, la petite femme 
de chambre qui savait toujours lui épargner le pins léger soin, la
moindre fatigue....... et elle se demanda :

—Où est Zelma en ce moment, où est Momie, ma fidèle nour
rice? -4

Mais la pauvre enfant fit taire son cœur, sa pensée, le monde 
de souvenirs qui remplissait son âme. A la veille de commencer 

nouvelle vie, elle ne voulait ni larmes, ni regrets 
Etait-il bien possible ! Marguerite McVane, la riche héritière, 

Marguerite, l’enfant gâtée, ne connaissant rien du travail allait 
devenir une simple servante ? Hélas ! en perdant son grand-père 
elle avait tout perdu. Ce ne sont pas de faibles sommes qu’il faut 
pour équiper un régiment, monsieur McVane avait absorbé en 
équipant le sien tout l’argent comptant qu’il possédait, et même 
plus tard, avait été forcé pour achever son œuvre d’emprunter de 
fortes sommet.

Les fédéraux, en traversant la Virginie avait mis au pillage la 
splendide demeure du général confédéré et en s’éloignant, l’avait 
livrée aux flammes, üna grande partie des escluves de l’habita 
tion avait suivi l’ennemi, les autres s’étaient dispersés, étaient 
partis pour aller, Dieu sait où. Si bien, que notre pauvre Margue
rite se trouvait comme elle nous l’a dit elle-même, rédu te à vivre 
des charités de ses amis.

Lorsqu’elle avait annoncé aux Welwyn son intention de 
chercher une place de gouvernante, ils s’y étaient opposés de tout 
leur pouvoir. Madame Welwyn avait déclaré qu'elle avait abso 
lament besoin d’une demoiselle de compagnie et, qu’elle préferait 
Marguerite à toute autre.

«*!sa

Et Marguerite avait souri en secouant doucement la tête, elle 
comprenait la pensée délicate cachée sous cette proposition. t

Horace revint noblement à la charge et supplia la jeune amie 
de sa belle-mère d’accepter l’offre de sa main. Mais, comme elle 
avait déjà fait, elle refusa.

Elle était entêtée, notre petite Marguerite, et toujours, un netit 
morceau de l’ancien levain se cachait au fond de son

Qui sait si elle ne trouvait pas quelque chose de romanesque à 
être gouvernante ?

Pendant qu’elle était activement occupée à faire ses malles, 
madame Welwyn entra de nouveau dans sa chambre.

—J’ai oublié de vous annoncer une grande nouvelle, dit-allc, 
mais promettez-moi que vous ne vous évanouirez pas ?

L’air souriant de son amie rassura Marguerite, ce fut en sou
riant aussi qu’elle répondit :

—Je vous le promets.
Eh bien ?... Jérôme McVane est marié.
—Vraiment...Et à qui donc?
—A Emilie Malden. Dites, Marguerite, voulez-vous que je 

vous prête mon flacon ?
—Non, je vous remercie, je n’en ai pas besoin. Et...où sont-

ils? %—A New-York. Il est à supposer que vous les y rencontre- 
Mais je crains pour vous qu’ils ne se soveieront pas beaucoup 

de cultiver votre connaissance.
Marguerite sourit. Madame Welwyn sortit eu disant :
—Ne vous fatiguez pas trop, ma chère enfant. Je vais envoyer 

Juliette vous aider.
Le lendemain, Marguerite partait pour commencer ce combat 

pénible de la vie qui se nomme le travail. Elle allait goûter 
l’amerlnme, le dégoût, la fatigue ; mais il le fallait pour vivre. 
Nouvelle abeille, il lui fallait à son tour, porter sa goutte de miel à 
la ruche universelle. En entrant dans les chars, elle s’était munie 
d’un livre et lut attentivement tant que dura le voyage. Elle 
voulait pas penser, elle ne voulait pas pleurer.

Il était déjà très tard, lorsque le train arriva à New York ; 
Marguerite prit une voiture et se fit conduire à l’adresse de mada
me Peters, Son cœur battit violemment quand un domestique lui 
ouvrit la porte et la fit entrer dans un élégant salon, en la priant 
d’attendre jusqu’à ce que madame fut avertie. Marguerite très, 
pâle et toute vêtue de noir, s’assit sur un sofa, attendant l’eut revue; 
avec une sensation douloureuse d’humiliation. An bout de quel
ques instants, la porte s’ouvrit et la maîtresse de la maison entra.. 
Marguerite se leva aussitôt et vit devant elle, une femme assez, 
belle encore, mais dont les manières n'étaient point des plus 
distinguées. Elle était âgée d’environ quarante ans, fort courte, 
fort grasse, richement habillée et tout imprégnée de sa propre 
importance.

Elle regarda Marguerite de la tête aux pieds. L’examen lui 
ayant probablement paru favorable, elle condescendit à adresser la 
parole à la jeune gouvernante toute rougissante de l'inspection 
dont elle était l’objet.

—Vous êtes sans doute mademoiselle McVane, la gouvernante 
que j’attends ? demanda-t-elle.

—Oui madame, répondit timidement 1b pauvre Marguerite.
Son cœur battait si vite qu’elle pouvait à peine parler et ses 

yeux restèrent baissés
—Etes-vous maladive ? continua madame Peters, vous me 

paraissez bien pâle.
—Mais non, madame. C’est sans doute la fatigue du voyage.
Madame Peters continua sans prêter d'antre attention à la 

pâleur et à la fatigue de la pauvre enfant.
—Ma sœur m’a

rcz.

4ne

parlé de vos talents de la manière la plus; 
satisfaisante. Elle m’a dit aussi que vous aviez perdu votre; 
fortune pendant la guerre. Je sympathise avec vous du plus 
profond de mon cœur. Moi, j’aime tous ceux qui viennent du Sudl- 
Nous ferons ce qui dépendra de nous pour que vous vous trouviez 
heureuse avec nous.

—Vous êtes bien bonne, madame, dit Marguerite d’une voix
faible.

—Et maintenant, je vais vous faire conduire à votre chambre. 
Nous allons au bal ce soir et je n’aurai pas le temps de vous pré
senter vos élèves ; mais vous les verrez demain à déjeuner.

Tout en parlant, elle tira le cordon de la sonnette et une 
servante parut

—Nanette, dif,madame Peters, conduisez cette jeune demoiselle 
à la chambre de ,1a gouvernante et servez lai ce qu’elle deman
dera. /

Marguerite/suivit la jeune fille jusqu'au troisième étage da la 
maison et entra,' à sa suite dans une petite chambre très propre, 
très confortable, mais bien loin de ressembler à celle qu’elle avait 
occupée chez grand-papa et chez madame Welwyn.

A Continuer
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Le train express de Montréal était 
de 40 minutes en retard hier soir.

L’élection du préfet du comté 
d’Ottawa aura lieu demain. On 
croit que M. N. E. Cormier sera ré
élu sans opposition.

Le doux temps d'aujourd’hui fa- 
vorise les avalanches qui sont nom
breuses.

qui font du canal leur lieu de pro
menades favorites durant la belle 
saison qui ne passeront pas à tout 
instant devant des bouches d’égoût 
d’où s’échapoent des miasmes pu
trides et des odeurs infectes. Tous 
ceux qui ont visité l’Exposition 
l’automne dernier,se rappellent que 
l’eau était ex'rêmemenl basse sur le 
canal et que souvent il s’exhalait 
des fords du canal des émanations 
rien mo'ns que détestables à l’odorat. 
Le public verra donc avec pliisir 
mettre à exécution le projet que les 
autorités du canal se proposent de 
soumettre à nos édiles.

Travail*
On fait subir d’importantes amé

liorations à l’étage supérieur de la 
salle Victoria, actuellement en vue 
de l’installation de la galerie des 
Beaux Arts, jusqu’à ces derniers 
temps dans la bâtisse de la cour Su 
prême.

Dans la Capitale
Encore une mort «mblle

Hier matin, Mlle Annie llotterell, 
fille de M. Edward Bolterell. du bu- 

de distribution de la chambre 
- des communes, est décédée soudai 

nement après quelques heures de 
maladie a la résidence d*» son père. 
I,a défunte était en parfaite santé 
i-amedi, tt el e étajt yorlie comme 
d’habitude sur la vue. Dimanche 
elle se sen'it légèrement indisposée 
et quelques li tires après les parents 
affligés étaient ré un s au chevet 
d’une mouvante. Mlle Bolterell 
n'avait que. "2u ans et s'était aejuise 
l'estime u’uii nombreux cercle d’a
mis.

Les entrées ont été closes, hier, 
rande course au clocherpour la g 

des clubs 
vendredi le 3

aquettes qui aura lieu 
février prochain.

Les résidents de la rue Daly se 
raient heureux de recevoir la visite 
d’un constable de police.

Les voleurs de bois sont assez 
communs dans les environs de Ro 
chesterville.

Le< malles ont été retardées de
puis jeudi en Lie notre ville et le vil
lage de Metcalfe par suite de l’abon 
dance de la neige.

l,es travaux se poursuivent avec 
vigueur aux nouveaux édifices pu
blics.

Des ouvriers sont à faire toutes les 
réparations nécessaires au Sénat et 
à la chambre des Communes en vue 
de l’ouverture prochaine de la ses-

l'ue «rosin* vente
M. W. Owens, député d Argen- 

teuil, Qué„ a fait l’acquisition de 
55,000 acres de terre du seigneur 
Papineau, de Papineauville. 85,000 
ont été payées de suiieet la balance 
sera donnte en paiements annuels 
de 810.000 M. Owens y fera couper 
du bois de corde qu’il expédiera à 
Montréa’.

Pmunncl

M (Juigley, surintendant du ch - 
min de f.-r de Témiscouaia est parti, 
ci matin, pour Winnipeg accompa
gné de son fils.

i

Poor une fui*
Pour une fois, dimanche, 

séquence de l’hippodrome sur la 
glace, qui avait ôté laissé libre aux 
amateurs de trot, la rue Rideau n’a 
pas été transformée en champ de 
course.

en con-
vou r lY'jfliso

Une représentation sera donnée 
le G février prochain à Billing’s 
Bridge pour venir en aide à l’Egliss 
catholique du lieu qui n’est pas en
core terminée complètement.

Mnri-lil
Notre marché était peu abondant 

ce matin. Le porc s’y vendait de 
Le bœuf 

ijui était de médiocre qualité se 
vendait à 85 par côtés. Les patates 
avaient atteint 1)5 cls la poche. Le 
marché à foin était aussi assez 
pauvre mais les prix oïdmaires de 
89 et 811 la tonne s’y tenaient fer 
mes.

Le pavillon flottait à demi mât, 
hier et ce matin sur la salle St Jo 
seph par respect 
de M. Fulgence 
de la société St Pierre.

Nos rues étaient bondées de pro 
meneurs aujourd’hui, qui s’empres
saient de jouir de la belle tempéra
ture dont nous avons été privé de
puis longtemps.

Déjà dans nombre de vitrines on 
a commencé à faire l’étalage de va
lentine beaux et laids. Ces derniers 
étant en plus grand nombre. Atten
tion au 15 février 1

On rapporte deux cas de picote 
dans les environs de Méchanicvtlle.

Le chef de police ne sera pas le 
plus mécontent si la corporation 
décide de faire construire une nou
velle cour de police, car le bureau 
qui lui est réservé est loin d’être 
confortable, de môme que celui du 
greffier, M. Lett.

pour la mémoire 
Lalonde, membre

f;
A Aylmer

Son Honneur le juge Wurtele 
j’Aylmer su dit autorisé à déclarer 
que le procès des détectives Fahey, 
Neagele et Bureau aura lieu aux 
assises d'Aylmer au lieu de s’ins
truire à Montréal.

$7 75 à 88.00 le cent lb

|
Ce# pnnvree ehien*

Celle nuisance des chiens attelés 
se continue au grand désagrément 
des piétons et à la grande indigna 
lion des personnes qui ne sont pas 
en faveur des cruautés envers 1- s 
animaux. Hier encore, sur la rue 
Rideau, un homme d’un âge mûr se 
faisait traîner par un chien attelé 
sur un petit traîneau. Encore une 
fois, nous attirons l’attention du 
capt Baker de la société protectrice 
des animaux, à ce sujet.

Une rameur
Il circule une rumeur à l’effet que 

nos coréligionnaires de langue 
glaise ont l’intention de fonder une 
branche de la Société de Secours 
Mutuels dans la paroisse Ste Anne. 
Ne serait il pas à propos que les 
canadiens français prendraient l’ini
tiative d'un semblable mouvement 
dans une paroisse comme Ste Aune 
où l’élément canadien est en majo
rité? Nous posons la question.

Dellrlnm trfmrn*
A Sudbury, un jeune homme qui 

avait été tout dernièrement employé 
travaux de construction de la 

branche d’Algoma du chemin de 
fer du Pacifique Canadien, se livrait 
depuis trois semaines à un abus ex
cessif des liqueurs enivrantes. Il 
a succombé hier au “ délirium tre 
mens ”. L’ind gnation est à son 
comble contre les personnes qui ont 
fourni de la boisson à cet infortuné 
jeune homme. Il est môme ques 
tion d’intenter une poursuite au 
criminel pour homicide contre l’hô
te ier qui a fourni la boisson.

Noie* civique#
La semaine sera bien employée 

par nos èchevins, qui doivent pré
parer les rapports des divers comi
tés pour les soumettre à la séance 
régulière du conseil, lundi pro-

Le comité des règlements s’assem
blera demain soir à 7.30 heures ; le 
bureau des travaux se réunira le 
môme soir ; jeudi soir le comité de 
l’aqueduc s’assemb era de môme que 
celui du feu et de l’éclairage, et 
vendredi ce sera le lour du comité 
des finances.

i
! Un *‘AI Home”

Le fils de l’ex-lieutenant gouver
neur Masson, M. René Masson sera 
à Ottawa la semaine prochaine et 
donnera une grande soirée au club 
de la Glissoire Taché dont il est 
membre honoraire. On nous dit que 
près de cent invitations ont déjà été 
lancées.

Il le mérite
Tout le monde s’accorde à dire 

que Finessey —le batteur de femme 
—sera condamné à plusieurs années 
de pénitencier pour la cruau é exer
cée à l’égard de sa femme et de son 
beau-frère Kennedy.

OEVANTLE MAGISTRAT DE POLICE
Mardi, 31 janvier—Son Honneur le ma

gistrat O'Gara dispose de bon nombre de 
causes, ce matin.

Le premier nom 
police est celui de 
veille décrépite qui avait ceitainement in

du vin pour avoir

FunérMIle#
Ij6s funérailles du recrelié Ful- 

Lalonde ont eu lieu ce matin,
i sur la liste du chef de 

Joséphine Boivin, unegenre
à l’église St Aine, au milieu d’un 
concours immense de citoyens; le 
service a été chanté par le Rôv 
Grand Vicaire Routhier.

gurgité autre chose que 
été ramassé dans l’état 
table qui l’a trouvée 
dcau el Sus 
Four celle 
damnée
où à trois semaines de prison, sentence 
qu’elle accueille en fondant en larmes, 

erita McLean, appelé* 
e jeune fillette portant enc 

courte ; elle comparait pour répondre ù 
l’accusation d’avoir été arrêtée vers lis 
11.30 heu 
Sussex et 
sant un

par le cons- 
des rues Ri- 

sex vers les 1 heure, ce matin, 
ribote, Joséphine se voit con- 

amende de $3 et $2 de frais,

les
IiM’endlc

Vers les 7.30 heure.*, hier soir, les 
pompiers furent app lés à la boite 
31, coin dut rues Rideau et Kmg. 
La brigade s'étant rendue de suite i 
l’appel, on découvrit que le feu s’é
tait déclaré dans la toiture de la 
maison où se tient les classes des 
écoles séparées de la paroisse St .lo 
seph. Deux puissants jets d’eau fu
rent lancés sur les flammes, le dé
puté chef Fa v rca u te tenant avec 
ses hommes à l’avant tandis que le 
chef Young était en arrière travail
lant aussi én igiquemenl. Ce fut à 
force d’ellorts que les pompiers ré
ussirent à maîtriser les flamnips et 
à les empêcher de s i communiquer 
ailleurs. La toiture seule a donc été 
incendiée mais tout l’intérieur de la 
bâtisse a é é considéialitement en
dommagé par l’eau qui a été lancée 
à profusion de toutes parts. On croit 
que le feu a origine par la cuisine 
située dans le côté ont st de la mai
son et de là aurait gagné le toit. La 
oiopriété incendiée appartient à M 
William Findlay et est assurée. Le 
feu a été découvert par un petit 
garçon qui était à jouèr sur la rue 
et qui s’empressa de donner l’a'ar-

e ensuite <s rgu

res, hier soir, au 
Rideau, en état d’

coin des rues 
ivresse et cau- 

peu trop familièrement avec quel
ques jeunes garçons. Son Honneur ren
voie cette cause à une semaine pour per
mettre à la jeune Marguerite de prendre de 
meilleures resolutions, sa soeur où elle de- 

ant déclarée à Son Honneur que a 
re ne se comportait pas de mi- 
li faire honneur.

Desjardins, qui occupe une place 
dans la boite réservée aux prisonniers est 
appelé à répondre à l’accusation du vol de 
la somme de $30 au détriment d'une fou», 
me du nom de Mary Barrett; la cause est 
renvoyée à demain matin.

J os Radon, pour avoir trotté sur la rue 
Rideau se voit dans la nécessité de payer 
l’amende de $2 et $1 de frais.

Madore Vandette, pour avoir laissé son 
cheval seul sur la rue est aussi condamné 
à payer la somme de $2 sans frais.

La cause de madame Eogleharl du Na 
61, rue Murray, pour vente de|hoissoa sans 
licence occupe ensuite l’attention de la 
cour durant un certain temps par suite d.i 
grand nombre de témoins qui sont 
nus. Finalement cette cause est tem

meure■»y
Bd. |U

!
Le p ésideiit du comité du feu et 

de l’éclairage ayant fait voir l’op
portunité de rapprocher les boites 
de signaux d’alarme, de môme que 
les hydrants, la chose est mainte
nant uni affaire décidée 
sanctionnée à la prochaine réunion 
du comité du feu et de l’éclairage, 
jeudi soir.

vendredi prochain, 
ul ime. upant de la boit i à l’heure 
est interpellé, c’est le fameux Torn 

Smi'h, qui a volé un ch val el une voiture 
à M. Uluff, propriétaire d'écurie de louage, 
dans le moi» de septembre 1879 et qui de
puis a toujours réussi à échapper 
poursui'e de la justice. Smith, q i a déjà 
comparu à maintes reprises devant le ma
gistrat et qui avait promis de payer le plein 

cheval et de la voilure si on

Le
elleMa Grandeur

Sa Grandeur Mgr l’Archevêque 
Duhamel partira demain matin 
pour Rigaud, accompagnée des Rds 
MM. Campeau et Champagne, curé 
de la Poiute Gatineau.

La ltglwlalnre d’Ontario
La chambre n’a siégé que quel

ques minutes hier.
M. Mowat a présenté un projet de 

loi concernant les statuts révisés de 
1887.

Les avis de motions suivantes ont 
été lus :

Un bill concernant les ingénieurs 
stationnaires

l’acte des
amender l’acte municipal ; 
pour permettre aux veuves et aux 
femmes non mariées de voter dans 
les élections provinciales ; M. Wa
ters ; un bill pour nommer des 
gardiens spéciaux dans le but de 
préveuir les feux des forêts ; un 
bill amendant la loi concernant les 
intérêts sur hypothèques, Dr 
French ; un bill amendant l’acte 
concernant les titres de propriété 
de 1885 ; un bill amendant l’acte 
général des chemins, M Leggo ; 
un b:ll pour prévenir les accidents 
par le feu dans les hôtels el autres 
édifices publics ; M McKay ; un 
bill concernant l’assurance munici
pale contre le feu, M Snider.

M. Hardy produit plusieurs rap
ports se ratt chant au secrétariat 
provincial.

et sera

duM. Surtees est activement occupé 
à préparer les plans pour l’extension 
de la maison de pompes, dont les 
travaux seront repris au|print >mps 

L'ingénieur de la cit-% M. Per- 
ctuellement de la 
stes pour le paie-

moulant
lui accordait lo temps nécessain pour 
re chez lui, ne s’étant j>as conformé à 
promesse, il se voit condamné ce 
une déle îtion de 5 ans dans le péni 
la plus forte punition encore infligée par le 
migi irai de police, croyons nous. Comme 
celte sentence est irrevocable et qu'il faut 
s'y toumeitre, le prisonnier tend ses mains 
au consioble qui les enchaîne à l’aide de 
menottes qui sont loin d’être un ornement 
de parure.

tencier,

prépai
ment du charroynge et du cassage 
de la pierre. Ce travail est conside
rable si l’on considère que pas un 
seul centin n’a été dépensé à cet 
effet depuis près de trois mois.

Son Honneur le maire a convoqué 
uni assemblée conjointes des c >mi 
téi des Finances et des Travaux 
pour ce soir. A cette réunion il est 
probable que M. le maire McLeod 
Stewart eoumettra de grands projets 
dont ’e principal sera la construc
tion d’uue nouvelle Cour de Police.

t, s’occupera 
ration des li

ésenté par M. Mar- 
l’eflet d’amenderbill à _ 

cotisations ; un bill pour 
l’acte municioal ; un bill

-

i La clef du Ciel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien
nent l'âme pendant les terribles 
épreuves d’ici b is, pour lesquelles 
ou doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, ioncs de 
mariage et bijoux à grande réduc
tion de prix, garanties chez

H. H. Norbz, 
No. 30, rue Rideau

:

! A travers la ville

Le dernier concours de tir du 
ciub St Hubirt aura lieu samedi, le 
4 février prochain.

La plupart des famille i Ar abes 
qui infestaient notre ville sont par-

-i

10 ou 15 femmes pour travailler 
à la pièce ; bons gages et travail 
constant durant l’année.

S’adresser au No. 257, rue Cum
berland.f Le cass tge de la pierre se pratique 

sur une grande échelle sur la rue 
King.

C'est demain qu’à lieu la votation 
dans le comté de Carleton.

L’Union Si Joseph s’asaembhra 
c • soir à ses salles.

Une foule immense de sportsmess 
ont suivi avec attention les courses 
sur la glace.

Le club St Hub rt e% à préparer 
un tournoi de tir qui sera ouvert à 
tout le Dominion ; un prix superbe 
sera mis eu compétition.

Encore une journée de ravissante 
température aujourd’hui.

L’ass mblée de la société de colo
nisation du lac Témiscamiogue 
aura lieu au collège, mardi le 7 
fjvrier prochain.

ON DEMANDEî Le canal Rideau
Un a be; oin d'un ban cuisinier au Nos. 

536 et 538 sur la rue Sus?Les autorités du canal Rideau 
la cité: e|‘l-l-88—3ins.notifieront la corporation de 

d’Ottawa sous peu qu’à l’avenir ils 
ne permettront plus qu’aucun tuyau 
d égoût se décharge dans le canal 
entre les écluses de Hartwell et la 
ville ni qu’aucun animal mort n’y 
soit jeté ; celle décision est prise en 
considération du mauvais 
taire de la ville auquil a co.itnbué 
pour une large part les déchets, les 
eaux corrompues et les ordtr.-s de 
toutes sortes qui ont élé je.ées dans 
le canal depuis plusieurs anuéer.

D’un autre coté, cette améliora 
tion sera bien vue dpsjersonnes

;

L'ÉLECÎIOH DE CARLETON.
Lm am la et partisane, 4e la 

ville et 4ee eavlreas, «e 
M. W. T. POWELL

jee repair lundi.état satü- Hont pries de
le 80 cearaat. a 7 Mira., p. 
a U he tel ‘Bishop,” ear la i 
Wellington, hante ville, et a 
U hotel “Herr,** war la rae B es
sorer, fca*»e ville. Ces as,osa* 
blees seat ce■ vest sees dans le 
bat de voir a l’ergamleatlea 
pear le Jeu r de la vetatlea.P*
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